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Le Raja renoue avec 
la victoire en Botola

Tariq Sijilmassi : Le CAM 
mobilisera les ressources nécessaires
pour traverser la période de sécheresse
avec le minimum de dégâts

La majorité a tout l’air d’être à côté de la plaque

Une conférence de presse 
ou de lamentations ?

Lire page 4

Groupe socialiste
Le Groupe socialiste à la

Chambre des représentants
organisera une rencontre sur 

« le secteur de la boulange-
rie et de la pâtisserie au Maroc,
entre les contraintes de l’état
des lieux et les moyens de mise
à niveau ».

Cette rencontre est prévue
ce jeudi 24 février à partir de
14 heures à la salle 11 de la
Chambre des représentants.

L’Alger officiel mis à nu par
un bel “Alger Confidentiel”
Dans sa stupidité chronique, le pitoyable 
régime des bidasses accuse le Maroc 
d’être derrière la production d’ARTE
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La République de Malte a
salué, mardi à Rabat, les ef-
forts déployés par le

Royaume du Maroc afin de par-
venir à une solution mutuelle-
ment acceptable au conflit
régional autour du Sahara maro-
cain.

"Nous reconnaissons les ef-
forts que vous faites pour aller de
l'avant dans le cadre de l'ONU
afin de parvenir à une solution
mutuellement acceptable" au

conflit régional autour du Sahara
marocain, a déclaré le ministre
des Affaires étrangères et euro-
péennes de Malte, Evarist Bar-
tolo.

Lors d'un point de presse à
l'issue d'un entretien avec le mi-
nistre des Affaires étrangères, de
la Coopération africaine et des
Marocains résidant à l'étranger,
Nasser Bourita, M. Bartolo a sou-
ligné :"Nous apprécions votre
soutien au Conseil de sécurité et,

encore une fois, nous serons dé-
cidément une voix pour la média-
tion, la négociation et la paix".

Cette entrevue a été l'occa-
sion d'exposer les derniers déve-
loppements de la question de
l'intégrité territoriale du Royaume
et les efforts entrepris par le
Maroc, sous la conduite de SM le
Roi Mohammed VI, pour parve-
nir à une solution définitive à ce
conflit régional, a relevé M. Bou-
rita dans une déclaration similaire.

Le Maroc dans le top 10 des meilleurs
pays où passer sa retraite 

Renforcement des capacités des jeunes de l’Afrique

L'ICESCO et l’UPJ examinent
les moyens de coopération 

LIBÉRATION JEUDI 24 FEVRIER 20222

Le Maroc figure dans le top 10 des
meilleurs pays où passer sa retraite,
selon le Palmarès 2022 des Paradis de

retraite à l'étranger du site français Retraites
Sans Frontières.

Le Maroc est plébiscité 4ème meilleure
destination pour les retraités français en rai-
son de plusieurs arguments, notamment sa
proximité avec la France, le faible coût de la
vie, la langue française largement pratiquée,
la légendaire hospitalité des Marocains, sa
fiscalité très avantageuse, son climat médi-
terranéen avec des hivers doux, ou encore la
richesse de son patrimoine culturel et archi-
tectural.

Le Maroc arrive en quatrième position,
derrière la Grèce qui détrône le Portugal
(deuxième position) et l’Espagne (troisième
positions). Le Royaume est suivi de la Thaï-
lande, de l'île Maurice, du Sénégal, de la Tu-
nisie, de l’Indonésie et de la République
dominicaine.

Le "Palmarès des paradis de retraite" dif-
fusé pour la 10ème année est le résultat d’un

travail de compilation des statistiques pu-
bliques et privées disponibles sur les 12 cri-
tères qui importent le plus aux retraités
français qui envisagent de prendre leur re-
traite à l’étranger, à savoir coût de la vie, va-
leur de l’immobilier, climat, qualité des soins
médicaux, gastronomie, environnement na-
turel, patrimoine culturel, sports et loisirs,
sécurité, intégration, accessibilité et infra-
structures, complété par l’avis de retraités
français vivant à l’étranger.

Une délégation du Bureau exécutif  de
l’Union panafricaine de la jeunesse (UPJ)
s’est rendue, mardi, au siège de l’Orga-

nisation du monde islamique pour l’éducation,
les sciences et la culture (ICESCO) à Rabat, pour
discuter des moyens de renforcer la coopération
entre les deux institutions dans le domaine de la
formation et de la consolidation des capacités des
jeunes du continent africain.

Cette délégation était composée du président
actuel de l’UPJ, Moumouni Dialla, du président
sortant, Aliou Oumarou, et de deux membres du
Bureau exécutif  de l’Union, Fadimatou Iyawa
Ousmanou et Pamela Derom, a indiqué un com-
muniqué de l’ICESCO, notant que tous les mem-
bres de cette délégation sont des ambassadeurs
de l'ICESCO pour la paix, lauréats du pro-
gramme de formation en leadership pour la paix
et la sécurité - promotion 2021.

Au cours de cette visite, qui intervient suite
à l’inauguration du nouveau siège de l’UPJ à
Rabat et à l’installation des membres de son nou-

veau Bureau exécutif, la délégation s’est réunie
avec le directeur général adjoint de l'ICESCO,
Abdelilah Benarafa, qui a affirmé le soutien de
l’Organisation à ses ambassadeurs pour la paix
dans leurs nouvelles missions et sa disposition à
coopérer avec l’UPJ dans ses domaines d’action,
poursuit le communiqué.

La délégation s’est également réunie avec la
directrice du département des sciences humaines
et sociales à l'ICESCO, Ramata Almamy Mbaye
et son équipe de travail, pour discuter des pers-
pectives de coopération entre les deux institu-
tions, ainsi que pour examiner les moyens et les
méthodes permettant d’appuyer les ambassa-
deurs de I’ICESCO pour la paix afin qu’ils puis-
sent s'acquitter de leurs fonctions dans les
différents pays africains.

L’UPJ est l’instance dédiée à la jeunesse et à
ses conseils nationaux près de l’Union Africaine.
Elle vise à promouvoir les principes et valeurs liés
à la paix, à la démocratie et au développement
durable, au service de l’intégration africaine.

Message de compassion
de S.M le Roi à la Reine
Elizabeth II 

Sa Majesté le Roi Mohammed VI a adressé un
message de compassion à S.M Elizabeth II,
Reine du Royaume-Uni, suite à sa contami-

nation au coronavirus.
Dans ce message, S.M le Roi affirme avoir ap-

pris avec une vive émotion la nouvelle de la conta-
mination de la Reine Elizabeth II au coronavirus,
lui faisant part de Ses vœux de prompt et plein ré-
tablissement.

Nomination à la Cour des
comptes et aux Cours 
régionales des comptes

Sa Majesté le Roi Mohammed VI a bien voulu
nommer des magistrats dans des postes de
responsabilité au sein de la Cour des

comptes et des Cours régionales des comptes.
Il s'agit du secrétaire général de la Cour des

comptes, de 06 présidents de Chambres à la même
Cour, de 11 présidents de Cours régionales des
comptes et de 06 présidents de sections au niveau
de ces Cours, indique, mardi, un communiqué de
la Cour des comptes.

Sahara marocain 

Malte loue les efforts déployés par le
Royaume afin de parvenir à une solution

Ac
tu

al
ité





LIBÉRATION JEUDI 24 FEVRIER 20224 Actualité

Session de formation des magistrats 
sur le droit international humanitaire

Des magistrats ont pris part,
mercredi à  Rabat, à une
session de formation sur

le droit international humanitaire
et le rôle de la Justice nationale
dans l'application de ses disposi-

tions.
Tenue à l'initiative de la prési-

dence du ministère public, en par-
tenariat avec le Conseil supérieur
du pouvoir judiciaire (CSPJ) et la
Commission nationale du droit in-

ternational humanitaire, cette for-
mation s'est articulée essentielle-
ment autour des quatre
conventions de Genève de 1949 et
des deux protocoles additionnels
de 1977 relatifs à la protection des

victimes des conflits armés.
Le procureur général du Roi

près la Cour de cassation, président
du ministère public, El Hassan
Daki, a relevé, à cette occasion, que
l’organisation de cette session illus-
tre l’intérêt particulier porté tant
par son institution que par le CSPJ
à la formation continue des juges
et au renforcement de leurs com-
pétences et connaissances, notam-
ment en matière de droit
international humanitaire.

La Justice nationale s'acquitte
d'un rôle indéniable dans la consé-
cration des conventions et engage-
ments internationaux du Royaume
en la matière, a-t-il souligné, rappe-
lant que la Constitution de 2011 a
consacré la primauté des conven-
tions internationales ratifiées par le
Maroc.

Le Maroc s’est engagé, dès
l’aube de l'Indépendance, à la pro-
tection des droits de l’Homme et
au respect des règles du droit inter-
national humanitaire, en ratifiant
notamment les quatre conventions
de Genève relatives à la protection
des malades et blessés des forces
armées en campagne, à la protec-
tion des malades et blessés et nau-
fragés dans les forces armées sur

mer, au traitement des prisonniers
de guerre et à la protection des po-
pulations civiles.

Il a mis en exergue l’article pre-
mier et commun des quatre
conventions qui stipule que "les
Hautes Parties contractantes s’en-
gagent à respecter et à faire respec-
ter la présente Convention en
toutes circonstances".

Pour sa part, la présidente de
la Commission nationale du droit
international humanitaire, Farida
El Khamlichi, a insisté sur l'impor-
tance pour les magistrats d'acquérir
des connaissances approfondies
dans ce domaine, faisant observer
que ce droit protège, entre autres,
les personnes ne participant pas
aux combats, comme les civils et le
personnel médical ou religieux

En plus d'assister les autorités
marocaines, la Commission natio-
nale a pour mission de contribuer
à la sensibilisation, à la promotion
et au développement du droit in-
ternational humanitaire, d'assurer
la mise en adéquation des législa-
tions nationales avec les normes en
vigueur à l'échelle planétaire et
d'encourager l’adhésion aux
conventions internationales y affé-
rentes, a-t-elle expliqué.

«La majorité gouver-
nementale est
consciente des at-
tentes des citoyens

et œuvre à y répondre et honorer
ses engagements et ses obligations
à leur égard, notamment en matière
de préservation de leur pouvoir
d’achat». C’est la réponse d’Aziz
Akhannouch, président du parti du
Rassemblement national des indé-
pendants (RNI) à des milliers de
Marocains qui sont descendus
dans la rue dimanche dernier pour
manifester leur ras-le-bol face à la
cherté de la vie.

Intervenant lors d’une confé-
rence de presse à l’issue de la réu-
nion mensuelle des dirigeants de la
majorité gouvernementale qu’il
préside, il a ressassé son discours
sur les efforts déployés par le gou-
vernement pour préserver le pou-
voir d’achat des citoyens et fait
ressortir son disque vinyle sur les
subventions de certains biens et
services de base. Or qu’en est-il des
propositions concrètes pour sortir
de la crise actuelle ? « Des décisions

seront soumises au gouvernement
pour les mettre en œuvre », répond
Abdellatif  Ouahbi, secrétaire géné-
ral du Parti Authenticité et Moder-
nité (PAM) et actuel ministre de la
Justice. Quelle est la nature de ces
décisions ? Quel sera leur coût ?
Selon quel calendrier  seront-elles
mises en œuvre? Comme d’habi-
tude pour un gouvernement qui
excelle dans l’art de la communica-
tion, c’est motus et bouche cousue.

Pour Hicham Attouch, profes-
seur d’économie à l’université Mo-
hammed V de Rabat, la réaction du
gouvernement à son environne-
ment est trop lente et est plutôt
dans une logique de réaction que
de pro-activité. «Les origines de la
crise ne datent pas d’aujourd’hui à
l’exception de quelques produits
comme les carburants et certains
biens. Mais, la réaction du gouver-
nement actuel a été moins rapide et
moins ferme comme c’était le cas
lors du confinement où elle a été
marquée par la mise en place de
dispositions urgentes pour faire
face aux répercussions écono-

miques et sociales de la pandémie.
Autrement dit, l’action gouverne-
mentale est plutôt dans la réaction
que dans l’anticipation même avec
la reprise de l’économie», nous a-t-
il indiqué. Et d’expliquer : «L’Exé-
cutif  est en déconnexion avec son
environnement. La veille et l’intel-
ligence  économique destinées  à
rechercher, traiter, diffuser et ex-
ploiter les informations d’ordre
stratégique et permettant la défini-
tion d'un plan d'actions sont quasi-
ment absentes».

A ce propos, notre interlocu-
teur se demande si l’équipe gouver-
nementale est  à l’écoute de son
environnement notamment celui
des analystes et des institutions na-
tionales et internationales chargées
de décrypter et décortiquer les in-
dices et les conjonctures écono-
miques   (HCP, BM, Think Thank,
analyses d’économistes, rapports,
études…). «Le gouvernement est
plutôt dans l’attentisme. Il attend
toujours les consignes Royales ou
une stimulation intérieure ou exté-
rieure pour réagir alors que les gou-

vernements précédents ont pris
l’habitude de réagir dans l’immédiat
en proposant de nouveaux dispo-
sitifs, en injectant des subventions
ou en appelant à la solidarité», a-t-
il noté. Et de préciser : «Toutefois,
ce n’est pas le cas du gouvernement
actuel qui a pris un mois pour réa-
gir à la cherté de la vie et deux mois
pour répondre au stress hydrique.
Ceci d’autant plus que l’Exécutif
ne brille pas par une communica-
tion de crise à la hauteur des at-
tentes et des enjeux en cours».

Face à cette crise marquée par
la pandémie du coronavirus, le re-
tard des précipitations et les fluc-
tuations accélérées des prix sur les
marchés internationaux, y aura-t-il
une loi de Finances rectificative
(LFR) pour 2022? Autrement dit,
la loi de Finances 2022, basée sur
des hypothèses fixant la production
céréalière à environ 80 millions de
quintaux, le cours moyen du gaz
butane à 450 dollars américains la
tonne, un taux de croissance de
3,2% et un déficit budgétaire pré-
visionnel de 5,9% du PIB, est-elle

toujours de rigueur ?  «En évo-
quant l’expérience de 2020, il res-
sort que la réactivation de la loi de
Finances de  cette année-là pris
beaucoup de retard et il a fallu at-
tendre le mois de juillet pour la mo-
difier alors que la crise datait de
mars. Aujourd’hui, une LFR est un
scénario envisageable mais pas
dans l’immédiat. En d’autres
termes, toute  modification de la loi
de Finances n’est pas à l’ordre du
jour tant qu’il n’y a pas de change-
ments profonds relatifs aux pro-
grammes d’investissement ou aux
hypothèses sur lesquelles est fon-
dée ladite loi de Finances. Ceci
d’autant plus que l’Etat a d’autres
mécanismes pour réagir. Notam-
ment via certains fonds comme
celui de la solidarité à titre d’exem-
ple. Et s’il y a effectivement des
modifications, il faut attendre
jusqu’au mois de juin prochain», a-
t-il souligné. Et de conclure : «La
crise n’est qu’à ses débuts et le prix
à payer sera encore plus fort si rien
n’est entrepris». 

Hassan Bentaleb

La majorité a tout l’air d’être à côté de la plaque

Une conférence de presse
ou de lamentations ?



La fréquence de
la sécheresse est
de plus en plus 
intense et affecte
l'économie rurale
dans son ensemble
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La sécheresse observée
cette année au Maroc est
exceptionnelle par "son
intensité, son ampleur et

sa durée", a affirmé l'enseignant à
l'Université Mohammed V de
Rabat (UM5R) et président de
l'Observatoire national d'études et
recherches sur les risques
(ONERR), le Pr. Mohamed Mas-
tere, notant que les précipitations
ne représentent que 13% de la
moyenne enregistrée en cette pé-
riode.

Dans une interview accordée à
la MAP, le Pr. Mastere a relevé que
selon les données de la Direction
de la météorologie nationale
(DMN), le Maroc est frappé cet
hiver par une aridité précoce et ex-
trême, en raison de la faible pluvio-
métrie de décembre-janvier,
considérés comme "les mois les
plus secs depuis l'an 2000".

En effet, l'analyse de la séche-
resse au Maroc jusqu’en 2020 per-
met de dénombrer 154 épisodes, a
indiqué l’universitaire, précisant
que ces épisodes ont augmenté ré-
gulièrement au cours du 20ème siè-
cle avec un événement tous les 10
ans, au moment où on est passé à
quelque 5 ou 6 événements par dé-
cennie au début du 21ème siècle.

"La sécheresse impacte consi-
dérablement la population maro-
caine de manière globale, du fait
que 80% des ruraux en subissent
les effets en termes de moyens de
subsistance tributaires de l'activité
agricole, qui représente pas moins
de 15% du PIB et emploie 40% de

la population active" dans ces
zones, a-t-il déploré.

De ce fait, la fréquence de la
sécheresse, qui perturbe la sécurité
alimentaire, est de plus en plus in-
tense et affecte l'économie rurale
dans son ensemble, au vu de ses ré-
percussions néfastes sur plusieurs
secteurs porteurs, comme l'élevage,
les agrumes et l'olivier, a relevé le
président de l’ONERR, qui a attiré
l'attention sur les incidences de
cette situation sur la valeur des ex-
portations.

Grâce aux bulletins de prévi-
sion quotidiens et saisonniers de la
DMN, le stress hydrique est bien
défini au Maroc et se situe entre
1.000 et 1.700 mètres cubes d’eau
douce disponibles par personne et
par an.

Or, a-t-il averti, la sécurité de
l'eau devrait s'aggraver à une situa-
tion de pénurie à l'horizon 2030,
d'après les projections de la Com-
mission économique des Nations
unies pour l’Afrique (CEA) qui
font état de moins de 1.000 m3.

Le dernier rapport de la
Banque mondiale sur les "Profils
de pays à risque climatique", sou-
ligne, quant à lui, la grande vulné-
rabilité du Maroc (22ème position),
sur la base de la combinaison de
plusieurs facteurs, notamment géo-
graphiques et sociaux.

"La sécheresse au Maroc dé-
pend aussi des agro-systèmes qui
sont pratiqués à travers des régions
naturelles très diverses, à savoir les
montagnes et les grands bassins hy-
drauliques qui arrivent plus ou

moins à faire face aux crises, les ré-
gions prédésertiques, arides et sub-
arides globalement habituées au
manque d'eau et capables d'affron-
ter les années sèches et, enfin, les
zones bours, les plaines et plateaux
atlantiques et de l'intérieur qui
souffrent le plus", a-t-il relaté.

Les épisodes de sécheresse af-
fectent aussi bien les moyens de
subsistance des ruraux que l'écono-
mie nationale dans sa totalité. Avec
les signes d’un déficit des précipi-
tations automnales, les perspectives
d'une bonne campagne agricole se
voient rapidement évaporées.

Les conséquences drastiques se
succèdent sur les petits agricul-
teurs, exacerbent l'exode rural et ra-
lentissent la croissance
économique, surtout quand elle est
combinée aux effets de la pandé-
mie mondiale du Covid-19.

Les effets génériques directs de
la sécheresse comprennent, à titre
indicatif, la baisse de la productivité
des cultures, la détérioration des
pâturages et des forêts et la pénurie
d'eau. Il y a aussi l'étiage des ri-
vières, des lacs et des réservoirs,
l’érosion éolienne et mécanique des
sols.

En plus des conséquences di-
rectes sur la production végétale,
animale et halieutique, le chômage
et la baisse des revenus des popu-
lations affectées constituent des en-
jeux d'une autre nature générés par
les situations de sécheresse, a-t-il
dit.

Par ailleurs, suite à l'avènement
d'une sécheresse bien reconnue et

déclarée, les souscrits dans l'assu-
rance peuvent prétendre à leur in-
demnisation selon une procédure
prédéfinie, a fait remarquer le Pr.
Mastere.

A cet effet, le Maroc, s’est doté,
depuis 1994, d’une assurance sé-
cheresse dédiée au blé dur, au blé
tendre et à l’orge, a-t-il rappelé, no-
tant que la Mutuelle Agricole Ma-
rocaine d'Assurances (MAMDA) et
le Crédit Agricole du Maroc

(CAM), sont les deux organismes
directement chargés de la mise en
marche du programme de lutte
contre la sécheresse.

"Ce dispositif  couvre environ
300.000 ha et concerne les zones
bours de Benslimane, Sidi Kacem,
Kénitra, Khémisset, El Hajeb,
Taounate, Taza, El Jadida, Safi,
Béni Mellal, Khénifra et Settat,
entre autres", a-t-il ajouté.

L'assurance-sécheresse est une
sorte de garantie de l'Etat contre la
sécheresse, qui vise la sécurisation
de la céréaliculture et permet à
l'agriculteur de récupérer en cas de
mauvaise récolte due à une faible
pluviométrie, a expliqué le cher-
cheur.

En exécution des Hautes orien-
tations de Sa Majesté le Roi Mo-
hammed VI, le gouvernement a
entamé le déploiement d’un pro-
gramme exceptionnel doté de
quelque 10 milliards de dirhams,
afin d’atténuer les effets du déficit
pluviométrique.

Ce programme s'articule autour
de trois principaux axes, à savoir "la
protection du capital animal et vé-
gétal et la gestion de la rareté des
eaux, "l'assurance agricole" et "l'al-
légement des charges financières
des agriculteurs et des profession-
nels, le financement des opérations
d'approvisionnement du marché
national en blé et en fourrages,
outre le financement des investis-
sements innovants dans le domaine
de l'irrigation".

Par Maha Rachid 
(MAP)

Pr. Mohamed Mastere : La sécheresse de cette
année est exceptionnelle par son ampleur et sa durée

La sécurité de
l'eau devrait 
s'aggraver 
à une situation 
de pénurie 
à l'horizon 2030

“
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Vivre dans une ville, selon une
opinion communément ad-
mise, ou en principe, disons-

nous, c'est vivre propre dans une
ville propre. Or, à voir l'état de Sidi
Bennour, cette thèse semble dé-
pourvue de tous sens. Et les faits
sont là pour illustrer le propos.

On a voulu chercher l'exception,
voire la créer, pour en légitimer l'em-
ploi, mais, malheureusement ce se-
rait légitimer le mensonge ! 

En effet, la ville de Sidi Bennour
qui est le chef-lieu de la province,
créée en 2009 en application du dé-
cret Royal N° 2-09-319 du 11 juin
2009 par démembrement de la pro-
vince d’El Jadida, s’englue dans son
vide-ordure : ses cambouis et sa
souille vous devancent jusqu'à la
porte, ses déchets ménagers et crot-
tins humains et bestiaux vous grati-
fient de leurs aspects abjects et de
leur puanteur  repoussante, sans ou-
blier l'odeur caramélisée ou amère
de l'usine sucrière qui vous étouffe à
mourir lors de la saison betteravière,
les torchons, les restes de tailleurs
dans les quartiers de la confection,
les plastiques, les fils de fer, les mor-
ceaux de bois garnis de clous de tous
calibres, les tessons de bouteille, les
cailloux, les morceaux de fer, les ca-
davres de rats, de chats, de chiens, de
vaches, …demeurent le lot du vécu
de tous les jours de nos concitoyens
et constituent une source de dés-
agréments et de maux pour tous,
surtout pour les enfants qui, impru-
demment et loin de tout contrôle
des adultes, n’en mesurent point les
risques qu’ils encourent et s’offrent

tous les plaisirs que leur procurent
les jeux qu'ils connaissent.

Dites que c'est faux, donc !
Montrez aux contribuables que vous
vous acquittiez comme convenu de
vos obligations. Allez, montrez que
notre ville remplit pleinement ses
obligations envers ses habitants qui
l'adorent au point de ne jamais pen-
ser la quitter. Quel péché a-t-elle fait
pour qu'elle soit acculée à cet état
pervers si tant et bien que l'acception
de « ville » qui lui colle à la peau, et
qu'elle a pu conquérir, ne lui sied
malheureusement pas ? Cette
VILLE – pourtant- qui constitue le
chef-lieu de la province - pour vous
le rappeler pour la énième fois - et
veille sur la plus prestigieuse lagune
et plage d'Oualidiya, demeure depuis
toujours un passage obligé de nos
hôtes nationaux et étrangers qui
vont et viennent entre El Jadida et
Marrakech, et qui n’hésitent pas à y

faire halte pour se désaltérer autour
d’un bon thé ou faire un tour dans
le souk !

Ces espaces non bâtis, ces lots
désolés, sont devenus, à force, des
terrains vagues où pullulent les in-
sectes, les rats, les scorpions, les ser-
pents, … Le soir, ces coins
retranchés constituent des lieux qui
inspirent la peur, des lieux pour des
pratiques impudiques ou illicites, des
abris pour les agresseurs qui ne man-
quent pas de moyens ni de strata-
gèmes.

Ils constituent également pour
les foyers avoisinants des décharges
de proximité ! Quel service !

Pour faire preuve de citoyen-
neté et de bonne gouvernance, ne
faudrait-il pas s’atteler à faire de cette
agglomération une ville, une vraie
ville ? Car  historiquement elle en est
une !  

Abdelkrim Mouhoub

A Sidi Bennour, les misères de la 
décharge publique n’en finissent pas

Accidents
Vingt-trois personnes ont été tuées et 2.095 autres

blessées, dont 87 grièvement, dans 1.617 accidents de la
circulation survenus en périmètre urbain durant la se-
maine allant du 14 au 20 février 2022. Ces accidents sont
principalement dus à l'inadvertance des conducteurs, au
non-respect de la priorité, à l’excès de vitesse, à l’inad-
vertance des piétons, au non-respect de la distance de sé-
curité, au changement de direction sans usage de signal,
au non-respect du stop, au changement de direction non-
autorisé, au défaut de maîtrise des véhicules, au non-res-
pect des feux de signalisation, à la conduite sous l’emprise
de l’alcool, à la circulation sur la voie gauche, à la circu-
lation en sens interdit et aux dépassements défectueux, a
indiqué mardi la Direction générale de la sûreté nationale
(DGSN) dans un communiqué.

Concernant le contrôle et la répression des infra-
ctions en matière de circulation, les services de sûreté ont
établi 42.524 contraventions et dressé 8.261 procès-ver-
baux soumis au parquet, alors que 34.263 amendes trans-
actionnelles ont été recouvrées, a précisé la même source.

Les sommes perçues au titre des contraventions ont
atteint 7.111.350 dirhams, ajoute le communiqué, faisant
état de la mise en fourrière municipale de 4.940 véhicules,
de la saisie de 8.261 documents et du retrait de la circu-
lation de 182 véhicules.

Trafic
Les éléments du commissariat régional de police à

Fnideq ont réussi, mardi, sur la base d’informations pré-
cises fournies par les services de la Direction générale de
la surveillance du territoire, à mettre en échec une tenta-
tive de trafic de 27.975 comprimés psychotropes à bord
d’une embarcation de pêche artisanale.

Ce lot a été saisi à bord d’une embarcation artisanale
juste après son accostage au port de pêche de Fnideq en
provenance de Sebta, indique un communiqué de la Di-
rection générale de la sûreté nationale (DGSN).

La brigade locale de la police judiciaire poursuit ac-
tuellement ses recherches et investigations dans cette af-
faire sous la supervision du parquet compétent pour
déterminer les éventuelles ramifications de cette activité
criminelle et interpeller toutes les personnes impliquées,
ajoute la même source.

Divers
So

ci
ét

é

"Les études africaines, importance et pers-
pectives" est le thème d'un colloque or-

ganisé par la Fondation Fikr pour le
développement, la culture et les sciences, mardi
à Rabat, avec la participation d'un groupe d'en-
seignants-chercheurs.

Les participants à cette rencontre, organisée
en partenariat avec l'Association des Régions du
Maroc (ARM), la Bibliothèque nationale du
Royaume du Maroc et l'Observatoire national
du système d'éducation et de formation, ont mis
l'accent sur l'importance du domaine des études
africaines et son rôle dans la promotion de la di-
plomatie parallèle.

Ils ont souligné la nécessité pour l'université
marocaine d'accompagner le partenariat ma-
roco-africain multiforme et de fournir des
études et des recherches qui balisent la voie aux
ambitions du Royaume ainsi qu'à celles de ses
partenaires à l'échelle africaine.

Les intervenants ont évoqué la contribution

des universitaires marocains à l'étude du patri-
moine commun entre le Maroc et le reste des
pays africains et l'approfondissement de la re-
cherche axée sur les civilisations africaines, sa-
luant leurs rôles dans la rectification de plusieurs
aberrations sur l'Afrique et les Africains.

Ils se sont également attardés sur le retour
du Maroc à l'Union africaine (UA), mettant en
exergue la politique de coopération menée par
le Royaume avec les pays africains, laquelle est
fondée sur la responsabilité partagée et la soli-
darité avec une vision prospective basée sur le
développement durable et commun et la pros-
périté.

Dans ce sens, l'expert et chercheur universi-
taire, El Moussaoui Ajlawi, a considéré que cette
rencontre constitue une opportunité de côtoyer
l'acteur politique et d’appréhender notamment
sa perception des enjeux de la relation du Maroc
avec le continent africain.

A cet égard, M. Ajlawi a mis en exergue le

rôle de l'académicien dans l'accompagnement de
la dynamique de présence du Maroc dans l'UA,
appelant à ce qu'une attention particulière soit
portée aux institutions universitaires concernées
par les études africaines.

Pour sa part, le président du Conseil de la
région Rabat-Salé-Kénitra, Rachid El Abdi, a af-
firmé dans une allocution, au nom de l'ARM,
que le sujet de la recherche et des études afri-
caines intéresse l'institution de la région, car il
s'agit d'une institution territoriale concernée par
la diplomatie parallèle et la promotion des orien-
tations fixées par les politiques publiques.

Il a affirmé, dans ce cadre, que les régions
du Royaume s'impliquent dans cette dynamique
à la faveur de leurs liens stratégiques avec leurs
homologues africaines qui adoptent la régiona-
lisation à l'image du Maroc, ajoutant que les ré-
gions tiennent régulièrement des réunions avec
les ambassadeurs africains et sont ouvertes à la
conclusion d'accords de partenariat dans divers

domaines. Quant au président de la Fondation
Fikr pour le développement, la culture et les
sciences, Mohamed Darwich, il a estimé que les
études africaines doivent accompagner la nou-
velle dynamique du Maroc sur le continent afri-
cain, à travers le développement d'une structure
nationale intégrée en phase avec les politiques
publiques portant sur l'Afrique.

D'autres intervenants ont rappelé que l'ou-
verture du Maroc sur le sud de l'Afrique n'est
pas "chose nouvelle" car il s'agit d'un prolonge-
ment naturel et stratégique du Royaume avec
son environnement qui a toujours été marqué
par des échanges culturels, cultuels, politiques et
économiques.

Ils ont également noté que depuis le retour
du Maroc au sein de l'UA en 2017, il y a eu une
forte dynamique qui a permis au Royaume
d'abriter plusieurs institutions notamment l'Ob-
servatoire africain des migrations et l'Union pa-
nafricaine de la jeunesse.

“
“Les études africaines, importance et 
perspectives” au centre d'un colloque à Rabat



Le monde ne vit pas une «crise
ukrainienne», mais plutôt une
crise russe. C’est ce qu’a déclaré

la nouvelle ministre allemande des Af-
faires étrangères, Annalena Baerbock,
lors de la dernière conférence de Mu-
nich sur la sécurité, dominée par la si-
tuation en Europe de l’Est.

En fait, la crise russe va encore plus
loin que ce que Baerbock voulait pro-
bablement dire. Nous assistons au der-
nier épisode d’un processus plus long.
La Russie essaie de décider si elle est
un Etat-nation ou un empire en herbe,
et jusqu’à ce que cette question fonda-
mentale soit résolue, des conflits
comme celui sur l’Ukraine se poursui-
vront sous diverses formes.

Sur le papier, l’Union soviétique
était une fédération multinationale de
républiques. En réalité, les Russes
étaient solidement aux commandes
d’un régime étroitement contrôlé dirigé
par le Parti communiste. L’une des rai-
sons de l’effondrement soviétique était
que bon nombre de ses républiques
constituantes étaient devenues des
Etats-nations en herbe ou, comme
pour les républiques baltes, cherchaient
à recouvrer leur indépendance. Le fac-
teur le plus important a été le référen-
dum ukrainien de décembre 1991, au
cours duquel une écrasante majorité a
voté pour l’indépendance. Mais les ef-
forts en coulisses du président russe de
l’époque, Boris Eltsine, pour affirmer
la souveraineté de la Russie étaient éga-
lement importants.

À l’époque, le président soviétique
Mikhaïl Gorbatchev luttait encore pour
préserver certaines structures étatiques
et il répondait avec hostilité aux aspi-
rations exprimées par les trois répu-
bliques baltes. Mais il a été sapé par
Eltsine, qui avait reconnu l’indépen-
dance de l’Estonie, de la Lettonie et de
la Lituanie avant même le référendum
ukrainien.

Ce fut le début de la crise russe ac-
tuelle, alimentée par le conflit entre la
construction d’un Etat et d’une écono-
mie modernes, d’une part, et la nostal-
gie impériale, d’autre part. En
conséquence, la modernisation écono-
mique et politique de la Russie a été en-
travée et la sécurité de ses voisins a été
mise en doute.

La meilleure façon pour la Russie
de garantir sa propre sécurité serait de
favoriser des relations amicales avec ses
voisins, afin qu’ils puissent eux-mêmes
se sentir en sécurité et stables. Mais il
ne l’a pas fait, et maintenant un nom-
bre croissant d’Ukrainiens veulent re-
joindre l’OTAN. Aussi irréaliste que
cela puisse paraître, ils reconnaissent
que leurs propres aspirations natio-

nales sont directement menacées par le
revanchisme impérial russe.

Dans un essai tristement célèbre
publié en juillet dernier, le président
russe Vladimir Poutine a exprimé sa vi-
sion d’un grand empire slave, rappelant
la domination tsariste du XIXe siècle
plutôt que l’Union soviétique. Sentant
une opportunité de promouvoir cette
vision, il a conçu la crise actuelle.

Mais les machinations de Poutine
ne sont pas nouvelles. En 2014, il a an-
nexé la Crimée et lancé une incursion
dans la région du Donbass, dans l’est
de l’Ukraine, car il voulait empêcher
l’Ukraine de rechercher des liens plus
étroits avec l’Union européenne. Même
si cela n’aurait pas nui à la coopération
ukrainienne avec la Russie ni menacé la
sécurité russe, de tels développements
allaient à l’encontre du rêve quasi im-
périaliste de Poutine.

Poutine a poussé son fantasme à un
nouvel extrême dans son récent dis-
cours annonçant que la Russie recon-
naîtrait l’indépendance des deux
régions séparatistes du Donbass qu’elle
soutient depuis 2014. Poutine a ouver-
tement remis en question l’existence
d’une nation ukrainienne et a insisté
sur le fait que l’Ukraine est une «terre».
Bien qu’il y ait eu un État de Kyivan
Rus bien avant l’apparition de toute
Russie, Poutine attribue l’émergence
d’un Etat ukrainien à Lénine et aux
bolcheviks.

L’ironie de cette stratégie axée sur
l’histoire est que si l’on devait examiner
l’Europe d’il y a mille ans, il n’y aurait
pas de Russie à proprement parler. Des
structures étatiques slaves rudimen-
taires avaient commencé à émerger
dans la région s’étendant de Novgorod
à Kiev, le long des anciennes routes
commerciales entre la Baltique et la
mer Noire. Mais Constantinople était
la métropole impériale. Ce que nous
appelons aujourd’hui la Russie ne pren-
dra forme que des siècles plus tard,
suite à une expansion militaire progres-
sive dans différentes directions.

Fonder les ambitions impériales sur
de vieux mythes nationaux est aussi
dangereux dans le cas de la Russie que
partout ailleurs. L’Europe ne peut jouir
de la paix que si toutes les frontières et
frontières que l’histoire a produites (gé-
néralement à travers les effusions de
sang) sont pleinement respectées. La
Russie aurait dû apprendre à vivre en
harmonie avec ses voisins maintenant.
A la suite de la scission sino-soviétique,
l’Union soviétique avait de vastes
forces militaires stationnées le long de
sa frontière avec la Chine, et un conflit
violent a éclaté pendant sept mois en
1969. Mais les deux pays ont dés-
amorcé, et maintenant les deux s’en
portent mieux.

Certes, la route pour établir le
même type de relations entre la Russie
et l’Ukraine est beaucoup plus longue.

Le comportement de Poutine a natu-
rellement laissé les Ukrainiens scep-
tiques à l’égard de la Russie, voire
hostiles à son égard. À moins que la
Russie ne se recentre sur la construc-
tion de son avenir uniquement à l’inté-
rieur de ses propres frontières, la
région restera sous un nuage d’insécu-
rité, finalement au détriment de la Rus-
sie.

Je me souviens encore d’une
conversation que j’ai eue il y a des dé-
cennies avec l’ancien chancelier alle-
mand Helmut Kohl, un homme d’État
très versé dans l’histoire européenne.
Evoquant le Luxembourg, il a noté que
l’Allemagne est en sécurité parce que
même son plus petit voisin la considère
comme un ami proche. L’Allemagne
s’est réconciliée avec son passé. La
Russie ne l’a pas fait. Jusqu’à ce qu’il le
fasse, toute l’Europe, mais surtout la
Russie elle-même, continuera à souf-
frir.

Par Carl Bildt 
Ancien ministre des Affaires étrangères de

la Suède de 2006 à 2014 et Premier 
ministre de 1991 à 1994, lorsqu’il a 

négocié l’adhésion de la Suède à l’UE.
Diplomate international de renom, il a été 

envoyé spécial de l’UE pour 
l’ex-Yougoslavie, haut représentant pour
la Bosnie-Herzégovine, envoyé spécial de

l’ONU pour les Balkans et coprésident de la
conférence de paix de Dayton. Il est coprésident

du Conseil européen des relations étrangères.
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A Hong Kong, l'angoisse des parents 
séparés de leurs enfants positifs au Covid

Les parents de Hong
Kong sont séparés de
leurs enfants et bébés
testés positifs au Covid-

19, ce qui ne fait qu'aggraver la
colère de la population face au
manque de préparation du centre
financier, et pourrait alimenter
l'épidémie majeure qui balaie la
ville selon certains experts.

Laura, une résidente perma-
nente de 32 ans née en Grande-
Bretagne, a déclaré à l'AFP que
sa fille Ava, âgée de 11 mois, avait
été testée positive après avoir été
admise à l'hôpital dimanche soir
avec de la fièvre et une respira-
tion laborieuse.

Ava est maintenant stable

dans l'unité de soins intensifs et
sera bientôt transférée dans une
unité d'isolement, mais elle devra
se rétablir sans ses parents pen-
dant au moins sept jours.

"J'ai dit que je dormirais dans
le couloir, sur le sol, n'importe
où", a-t-elle dit en retenant ses
larmes.

Laura et son mari Nick ont
réussi à partager un rapide appel
vidéo avec Ava mardi. "C'était
déchirant", a avoué Laura, de-
mandant à n'utiliser que son pré-
nom.

"L'angoisse de la séparation
est à son comble à cet âge-là, elle
était inconsolable, elle ne faisait
que pleurer 'Maman, Maman'".

Lau Ka-hin, responsable de
l'autorité hospitalière locale, a
confirmé que les enfants étaient
séparés.

"Nous avons fait de notre
mieux pour que les enfants et les
parents positifs au Covid soient
dans le même hôpital afin que les
parents puissent s'occuper des
enfants", a-t-il déclaré mardi à la
presse.

"Mais il y a beaucoup, beau-
coup de cas et beaucoup d'en-
fants infectés. Il faut du temps à
notre personnel pour mettre en
place des endroits appropriés
pour eux".

En proie à la pire vague de
son histoire, la métropole, densé-

ment peuplée, enregistre actuel-
lement plusieurs milliers de cas
chaque jour, tandis que les hôpi-
taux et les unités d'isolement dé-
bordent.

Une politique stricte de zéro
Covid à la chinoise a permis de
tenir le virus à distance ces deux
dernières années, au prix de l'iso-
lement de l'ancien hub interna-
tional. Mais l'arrivée du variant
Omicron en début d'année a pris
les autorités au dépourvu.

La Chine a ordonné à Hong
Kong de s'en tenir à sa politique
de zéro Covid et d'isoler toute
personne testée positive.

Sur un groupe Facebook de
17.000 membres, principalement
de langue cantonaise, destiné aux
mères cherchant un traitement
contre le coronavirus, beaucoup
ont dit avoir des enfants malades
mais craindre d'aller à l'hôpital.

"Mon fils a deux ans et demi
et est fiévreux depuis lundi
matin", a écrit un membre appelé
Shan Hor. "Je ne sais pas quoi
faire. J'ai tellement peur."

Les autorités de Hong Kong
sont confrontées à une colère
grandissante face à l'absence de
préparation pour faire face à une
recrudescence des cas, malgré
deux années de répit durement
gagnées grâce à la politique zéro-
Covid.

"Si un enfant doit être hospi-
talisé en raison du Covid, il de-
vrait être possible pour un parent
de rester dans la même chambre,
à moins que l'état de l'enfant ne
soit très grave", a dénoncé sur
Twitter Siddharth Sridhar, micro-
biologiste à l'Université de Hong
Kong.

"Dans des périodes comme
celle-ci, il est plus important que
jamais de rester rationnel et com-
patissant", a-t-elle ajouté.

Des journaux habituellement
peu critiques, comme l'Oriental
Daily, ont publié cette semaine de
multiples éditoriaux fustigeant les
dirigeants de la ville, un franc-
parler de plus en plus rare à
Hong Kong alors que les autori-
tés répriment la dissidence suite
aux manifestations pro-démocra-
tie de 2019.

Les mesures de distanciation
sociale, strictes et souvent chan-
geantes, ont pénalisé les entre-
prises et pesé particulièrement
sur les enfants dont la scolarité a
été perturbée ces deux dernières
années.

Mardi, la dirigeante de Hong
Kong Carrie Lam a annoncé que
les vacances d'été seraient immé-
diatement avancées à mars et
avril, afin de rendre les établisse-
ments scolaires disponibles pour
les trois séries de tests Covid
obligatoires dans toute la ville en
mars.

Les chiffres de cette semaine
montrent que les départs de la
ville ont atteint leur plus haut ni-
veau depuis le début de la pandé-
mie et de la répression politique.

Certains experts de la santé
craignent que les règles strictes
d'isolement de Hong Kong n'ali-
mentent en fait la propagation du
virus.

"Ma véritable crainte mainte-
nant est que les parents retardent
leur traitement par peur de la sé-
paration", a écrit David Owens,
un médecin local, sur Twitter
cette semaine.

Les pays membres de l'Union
européenne (UE) se sont
mis d'accord pour s'ouvrir

davantage aux touristes de pays
tiers qui sont vaccinés contre le
Covid-19 ou guéris, en adoptant
mardi une recommandation qui
commencera à s'appliquer le 1er
mars.

Ces règles, qui sont toutefois
non contraignantes, ont été actua-
lisées en raison de l'évolution de la
pandémie, de la hausse du taux de
vaccination et de l'administration
de doses de rappel, ainsi que de la
reconnaissance d'un nombre crois-

sant de certificats de pays tiers
équivalents au certificat Covid de
l'UE.

Elles visent à tenir compte da-
vantage du statut sanitaire de
chaque voyageur plutôt que de son
pays de provenance.

La recommandation, adoptée
par les ministres des Affaires euro-
péennes, prévoit que "les Etats
membres devraient autoriser les
déplacements non essentiels pour
les personnes vaccinées avec un
vaccin approuvé par l'UE ou
l'OMS, les personnes rétablies, et
toutes les personnes en prove-

nance d'un pays figurant sur la liste
de l'UE", selon le communiqué du
Conseil de l'UE (organe représen-
tant les Etats).

Pour les personnes vaccinées
avec un vaccin approuvé par l'Or-
ganisation mondiale de la santé
(OMS) mais pas par l'UE, les Etats
membres peuvent toutefois égale-
ment exiger un test PCR négatif,
tout comme pour les personnes ré-
tablies après avoir contracté le
Covid-19.

Les personnes vaccinées doi-
vent avoir reçu une deuxième dose
au maximum neuf  mois avant leur

arrivée, ou avoir eu une dose de
rappel. Les personnes rétablies
doivent avoir contracté le Covid
dans les 180 jours précédant leur
voyage.

La liste de pays dont les voya-
geurs peuvent venir dans l'UE,
même non vaccinés, comprend ac-
tuellement quatorze pays (Bahreïn,
Chili, Colombie, Indonésie, Ko-
weït, Nouvelle-Zélande, Qatar,
Pérou, Rwanda, Arabie Saoudite,
Corée du Sud, Emirats arabes unis
et Uruguay. La Chine y figure
aussi, sous réserve de réciprocité
d'une telle mesure --ce qui n'est

pas encore le cas).
Le texte adopté mardi prévoit

que des pays peuvent figurer sur
cette liste, régulièrement actualisée,
s'ils ont un nombre de cas de
Covid inférieur à 100 pour 100.000
habitants au cours des 14 derniers
jours, et un taux de dépistage heb-
domadaire de 600 pour 100.000
habitants.

La Commission sera chargée
de réexaminer la situation d'ici au
30 avril, et de supprimer la liste le
cas échéant, afin de ne garder
qu'une approche purement indivi-
dualisée.

L'UE actualise ses recommandations 
pour l'entrée de voyageurs de pays tiers



Le président russe a promis
mercredi d'être intransigeant
sur ses exigences dans la
crise qui l'oppose aux Occi-

dentaux sur l'Ukraine, rendant tou-
jours plus menaçant le spectre d'une
invasion malgré les sanctions occiden-
tales qui s'accumulent.

La crainte d'une escalade militaire
aux portes de l'Union européenne est
à son paroxysme depuis que Vladimir
Poutine a reconnu lundi l'indépen-
dance de deux territoires séparatistes
prorusses dans l'Est de l'Ukraine, les
"républiques" autoproclamées de Do-
netsk et Lougansk.

Pour le président américain Joe
Biden, le feu vert mardi du Parlement
russe à une opération militaire en
Ukraine est "le début d'une invasion"
du pays.

"Les intérêts et la sécurité de nos
citoyens sont pour nous non négocia-
bles", a assuré M. Poutine mercredi,
dans un bref  discours télévisé aux mi-
litaires à l'occasion de la Journée du
défenseur de la Patrie, promettant de
continuer à renforcer l'armée russe.

Affirmant être "ouvert à un dia-
logue direct et honnête" avec les Oc-
cidentaux pour "trouver des solutions
diplomatiques aux problèmes les plus
complexes", le président russe a jugé
qu'ils se montraient inflexibles en lais-
sant ses demandes "sans réponse".

La Russie, accusée d'avoir massé
150.000 soldats aux frontières ukrai-
niennes en vue d'une invasion de son
voisin pro-occidental, réclame la pro-
messe que l'Ukraine n'intègrera jamais
l'Otan et, depuis mardi soir, une "dé-
militarisation" du pays ainsi que des
concessions territoriales aux sépara-
tistes prorusses.

Se réservant le droit d'envoyer des
troupes dans l'Est de l'Ukraine, après
l'accord formel des parlementaires, M.
Poutine a revendiqué l'ensemble des
régions de Lougansk et de Donetsk,
alors que les rebelles n'en contrôlent
actuellement qu'un tiers. Il a évoqué

d'hypothétiques "négociations" entre
Kiev et forces prorusses.

Si M. Poutine a laissé planer le
doute sur le calendrier de l'envoi de
troupes dans l'Est, l'intervention russe
y serait justifiée légalement par la rati-
fication mardi d'accords d'entraide
avec les sécessionnistes, notamment
au plan militaire.

Malgré les intentions affichées de
Moscou, Joe Biden a estimé qu'il "est
encore temps d'éviter le pire" en
Ukraine, tout en dénonçant "le début
d'une invasion".

Le secrétaire général de l'Otan,
Jens Stoltenberg, a dit s'attendre à une
"attaque massive" russe en Ukraine.

Les Occidentaux ont pris de pre-
mières sanctions en réaction à la re-
connaissance des séparatistes que

Kiev combat depuis huit ans, un
conflit qui a fait plus de 14.000 morts.

Berlin a gelé le gigantesque projet
de gazoduc Nord Stream II, qui de-
vait acheminer encore davantage de
gaz russe en Allemagne.

M. Biden a annoncé une "pre-
mière tranche" de sanctions visant à
empêcher Moscou de lever des fonds
occidentaux pour rembourser sa dette
souveraine.

Des sanctions ont également été
annoncées par l'Union européenne, le
Japon, l'Australie, le Canada et la
Grande-Bretagne.

Ces mesures restent pour l'instant
modestes par rapport à celles pro-
mises en cas d'invasion d'ampleur.

Le chef  de la diplomatie améri-
caine Antony Blinken a annoncé qu'il

ne rencontrerait pas comme prévu
son homologue russe Sergueï Lavrov,
tout comme son homologue français,
Jean-Yves Le Drian qui a annulé son
entretien prévu à Paris.

Le président ukrainien Volody-
myr Zelensky, dont le pays a réclamé
mardi des "armes" et des garanties sur
son adhésion à l'UE, a fait savoir qu'il
envisageait une rupture des relations
diplomatiques avec Moscou.

Le président russe, qui dicte de-
puis le début le tempo, entretient le
mystère sur ses intentions et a plu-
sieurs options devant lui: envahir toute
l'Ukraine, élargir la zone sous le
contrôle des séparatistes ou arracher
un nouveau statu quo négocié.

Car une occupation pourrait coû-
ter cher dans un pays hostile et la Rus-

sie veut obtenir de l'Otan son recul en
Europe de l'Est ainsi que la fin de sa
politique d'élargissement. Des exi-
gences rejetées jusque-là.

Le ministre ukrainien de la Dé-
fense Oleksiï Reznikov a prévenu
mardi que des "épreuves difficiles" et
des pertes attendaient l'Ukraine.

M. Zelensky avait de son côté as-
suré que les Ukrainiens n'avaient
"peur de rien ni de personne" et ne
céderaient pas "une seule parcelle du
pays".

Sur le front dans l'Est de
l'Ukraine, les séparatistes de Lougansk
ont annoncé mercredi la mort d'un
combattant, abattu selon eux par un
sniper ukrainien. Un civil a aussi été
tué dans des bombardements pen-
dant la nuit, selon les rebelles.

Crise en Ukraine

Poutine insiste sur ses intérêts “non négociables”
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Les pays exportateurs de gaz dis-
posent de capacités limitées
pour augmenter rapidement

l'approvisionnement de l'Europe et
n'ont aucune visibilité sur les prix, ont
prévenu mardi les membres du
FPEG à l'issue d'un sommet à Doha,
dans un contexte de crise entre la
Russie et l'Ukraine.

Les présidents, Premiers minis-
tres ou ministres des onze pays mem-
bres du Forum des pays exportateurs
de gaz (FPEG) se sont réunis à Doha,
alors que la crise entre Moscou et les
pays occidentaux contribue à une en-
volée des prix dans ce secteur, où la
Russie fait planer la menace sur les ap-
provisionnements.

Le ministre de l'Energie russe
Nikolaï Choulguinov a assuré que "les
compagnies russes (étaient) totale-
ment engagées dans les contrats exis-
tants". Il n'a fait aucun commentaire

sur la situation de son pays dont les
relations avec les pays occidentaux
traversent la pire crise depuis la fin de
la Guerre froide en raison de la situa-
tion autour de l'Ukraine.

M. Choulguinov s'exprimait
quelques heures avant les déclarations
du président ukrainien Volodymyr
Zelensky exigeant l'arrêt "immédiat"
du gazoduc russo-allemand Nord
Stream 2 après la décision de Moscou
de reconnaître les "républiques" sépa-
ratistes prorusses dans l'est de
l'Ukraine.

"Nous apprécions les efforts de
tous les membres (du FPEG) qui ont
travaillé dur pour assurer un approvi-
sionnement crédible et fiable en gaz
naturel au marché mondial et pour
préserver la stabilité de ces marchés",
a pour sa part déclaré l'émir du Qatar
cheikh Tamim ben Hamad Al-Thani
devant les participants.

Le ministre qatari de l'Energie
Saad Cherida al-Kaabi a de son côté
rappelé que le Qatar, un des princi-
paux pays exportateurs de gaz, avait
assuré l'Europe de son "aide" en cas
de difficultés d'approvisionnement,
précisant toutefois qu'elle serait limi-
tée aux volumes disponibles, les pro-
ducteurs étant liés à "des contrats de
long terme".

"Les volumes qu'on peut rediri-
ger (vers d'autres clients) représentent
environ 10 à 15%", selon lui. Or "la
Russie représente 30 à 40% des ap-
provisionnements de l'Europe" et
"remplacer rapidement ce type de vo-
lumes est quasiment impossible", a-t-
il poursuivi.

Pour lui, l'envolée des prix du gaz
a commencé bien avant la crise. "Tout
ce qui se passe aujourd'hui sur les prix
est fondamentalement lié au manque
d'investissements" et combler ce re-

tard "va prendre du temps", a-t-il es-
timé.

"Prédire ce que les prix seront
(demain, NDLR) s'ils vont monter ou
baisser, ça c'est entre les mains de
Dieu", a-t-il répondu aux journalistes.

Le président iranien Ebrahim
Raïssi, arrivé lundi pour une rencon-
tre bilatérale avec le dirigeant émirati,
a de son côté insisté sur les "impor-
tantes capacités de production et d'ex-
portation de gaz" de son pays.

"En dépit des sanctions cruelles
et illégales des Etats-Unis, l'Iran a été
en mesure de pouvoir compter sur ses
experts", a-t-il ajouté.

Des négociations ont repris en
novembre à Vienne sur le dossier du
nucléaire iranien et visent à sauver
l'accord de 2015 qui avait permis la
levée de sanctions économiques inter-
nationales contre l'Iran en échange de
strictes limites à son programme nu-

cléaire censées l'empêcher de se doter
de la bombe atomique.

Les Etats-Unis ont quitté l'accord
en 2018 sous la présidence de Donald
Trump, qui le jugeait insuffisant, et
ont rétabli leurs sanctions, qui ciblent
entre autres le secteur de l'énergie. En
riposte, Téhéran s'est largement af-
franchi des restrictions à ses activités
nucléaires.

Selon le FPEG, ses 11 membres
--Qatar, Russie, Iran, Algérie, Bolivie,
Egypte, Guinée équatoriale, Libye,
Nigeria, Trinité-et-Tobago et Vene-
zuela-- et sept pays associés représen-
tent 70% des réserves prouvées de
gaz et 51% des exportations mon-
diales de gaz naturel liquéfié.

La Russie, l'Iran et le Qatar sont
des membres clés du FPEG.

Les Etats-Unis et l'Australie, deux
autres grands exportateurs, ne font
pas partie du Forum.

Sommet du gaz

Les producteurs préviennent être limités dans l'augmentation des volumes
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“Vous pouvez plaindre les
gens qui grelottent dehors
dans le froid tout en res-

tant assis dans votre salon chauffé”, ex-
plique M. Lee dans un entretien avec
l’AFP. “Mais vous ne pourrez jamais
vraiment comprendre leurs souf-
frances”.

De “Squid Games” à “Parasite”,
les inégalités en Corée du Sud sont une
source d’inspiration fertile pour la fic-
tion, mais surtout un grave problème
national que Lee Jae-myung, un ancien
enfant ouvrier élevé dans la misère, es-

père résoudre s’il est élu président.
M. Lee, candidat à la présidentielle

du 9 mars pour le Parti démocrate, la
formation de gauche au pouvoir en
Corée du Sud, a arrêté l’école à 11 ans
pour rejoindre l’usine et a été rendu in-
firme par un accident du travail à 13
ans, avant de s’élever dans l’échelle so-
ciale à la force du poignet.

Fait rarissime dans un pays où l’ori-
gine sociale est une obsession natio-
nale, M. Lee cultive son propre conte
de fées d’enfant de la classe ouvrière
devenu dirigeant politique pour per-
suader les Sud-Coréens qu’il saura ré-
soudre leurs problèmes, des prix
exorbitants du logement à la croissance
en berne, en passant par le fort taux de
chômage chez les jeunes.

Du revenu universel de base aux
traitements contre la chute des cheveux
subventionnés, le programme de Lee
Jae-myung regorge de mesures plus ou
moins iconoclastes pour renforcer
l’Etat-providence. Des idées que le
candidat présente comme le fruit de la
pauvreté qu’il a vécue dans sa jeunesse.

L’opposition qualifie ses proposi-
tions de populistes. Elle l’accuse
“d’acheter des voix” et de vouloir “en-
sevelir la prochaine génération sous les
dettes”.

Jusqu’à présent toutefois, ce sont
surtout les coups bas et les scandales
qui dominent la campagne. M. Lee a
été critiqué pour une transaction im-
mobilière douteuse, des rumeurs lanci-
nantes lui prêtent des liens avec la
mafia et son épouse a été accusée
d’avoir illégalement utilisé de l’argent

public.
L’an dernier, son équipe de cam-

pagne avait publié deux photos. L’une
montrait un jeune Lee Jae-myung hir-
sute et flottant dans un costume mi-
teux. L’autre montrait Yoon Suk-yeol,
le candidat du Parti du pouvoir au peu-
ple (PPP, droite), en noeud papillon
alors qu’il était adolescent.

Ce contraste entre Yoon, l’enfant
riche, et Lee, dont les parents survi-
vaient en faisant des ménages, semble
séduire certains électeurs de gauche.
“Seuls ceux qui ont connu la faim
comprennent les larmes des gens ordi-
naires”, affirmait ainsi une pancarte
lors d’un meeting à Cheongju (centre).

Cela suffira-t-il à faire de M. Lee le
prochain président? Pour le moment,
les deux candidats sont au coude-à-
coude. Le 16 février, un sondage don-
nait à M. Yoon un demi-point d’avance
sur son rival. Les trois débats télévisés
qui les opposeront avant le scrutin
pourraient s’avérer déterminants.

Même si quelques dirigeants,
comme l’ancien président Roh Moo-
hyun, sont issus de milieux modestes,
la classe politique sud-coréenne est do-
minée de façon écrasante par la pros-
père bourgeoisie et ses réseaux
d’influence. Il n’existe aucun précé-
dent, en Corée du Sud, d’un ancien en-
fant ouvrier ayant grimpé aussi haut
que Lee Jae-myung, affirme Lee Sang-
don, un ancien député qui avait ensei-
gné le droit au futur candidat dans les
années 80.

Lee Jae-myung, 57 ans, démarre sa
vie professionnelle à 11 ans dans une

fabrique de gants. “C’était une époque
répressive. Les patrons portaient l’uni-
forme militaire et battaient les jeunes
ouvriers”, se souvient-il. “J’ai réalisé
que je n’échapperais aux bastonnades
qu’en devenant cadre, et pour cela il
me fallait un diplôme”.

A 13 ans, son bras reste coincé
dans une presse: il reste handicapé à
vie. Après avoir songé au suicide, il
commence à fréquenter les cours du
soir, puis la faculté de droit. Il devient
avocat, spécialiste des droits humains,
et entre en politique en 2010. En 2018,
il est élu gouverneur de la province de
Gyeonggi, la plus peuplée du pays, qui
englobe toute la banlieue de Séoul.

En 2019, alors que la question des
inégalités est devenue un sujet de
préoccupation majeure dans la société
sud-coréenne, il se fait remarquer en
distribuant une allocation de base aux
jeunes de sa province. Il instaure éga-
lement la gratuité des uniformes sco-
laires et des soins pour les femmes
enceintes. En 2020, au début de la pan-
démie, il crée le premier fonds d’aide
du pays et distribue directement du
cash à ses administrés.

M. Lee a promis d’étendre à tout le
pays le revenu universel de base qu’il a
instauré dans sa province et d’allouer
un million de wons (735 euros) par an
à chaque Sud-Coréen adulte.

“J’ai dû travailler à l’usine parce que
je ne pouvais pas me payer l’école”,
justifie-t-il. “J’ai échappé à la pauvreté,
mais beaucoup autour de moi sont en-
core englués dedans. Je veux changer
le système”.

Lee Jae-myung 
L’ancien enfant 
ouvrier qui vise 
la présidence Po
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Vous pouvez 
plaindre les gens 
qui grelottent 
dehors dans le froid
tout en restant assis
dans votre salon
chauffé. Mais vous
ne pourrez jamais
vraiment 
comprendre leurs
souffrances  

“



06h00 : Okoo
08h25: Okoo va-
cances
10h55 : Outre-
mer story
11h35 : Outre-
mer. l’info
11h50 : Le 12-13 
12h55 : Météo à
la carte : Maga-
zine
14h00 : Rex :
Série
14h45 : Fin de
parcours
15h30 : Le sou-
rire du
condamné
16h10 : Des chif-
fres et des let-
tres : Jeu
17h00 : Slam :
Jeu
17h45 : Ques-
tions pour un
champion :
Jeu

18h30 : Le 18 :30
19h00 : Le 19-20
20h00 : Saveurs
de saison : Ma-
gazine
20h20 : Plus
belle la vie :
Série
20h45 : Tout le
sport
21h10 : Le crime
est notre affaire
: Film
23h00 : La
France en vrai :
Magazine
00h50 : Les 300
chœurs chan-
tent les plus
belles chansons
de Daniel Bala-
voine
03h05 : Marie
Laforêt, chan-
teuse malgré
elle : Documen-
taire
03h55 : Les ma-
tinales
04h20 : Slam 

05:55:00 : RELIGIEUX :
Coran avec laureats mawa-
hib tajwid al qor'an
06:00:00 : MAGAZINE :
CH'HIWAT BLADI  
06:30:00 :  SABAHIYAT 2M
07:00:00 : MAGAZINE : KIF
AL HAL
07:40:00 : DOCUMEN-
TAIRE : RIHAB ATTARIKH
: ASSAD AL ATLAS
08:30:00 : MAGAZINE : 2M
MAG
09:20:00 : FEUILLETON :
Maqtou3 men chajra
09:50:00 : CH'HIWA MA3A
CHOUMICHA
10:00:00 : FEUILLETON :
ACHOUJA3 WA AL JA-
MILA
10:45:00 : MAGAZINE : KIF
AL HAL
11:00:00 :  SABAHIYAT 2M
11:55:00 : SERIE : AL
KHAWA
12:30:00 : METEO
12:45:00 : AL AKHBAR
13:15:00 : MOUJAZ RIYADI
13:25:00 : FEUILLETON :
LAHN AL HAYAT
14:15:00 : ECO NEWS
14:20:00 : JOURNAL AMA-
ZIGH
14:30:00 : FEUILLETON :
FORSA TANIYA
15:50:00 : FEUILLETON :
Maqtou3 men chajra
16:20:00 : FEUILLETON :
ACHOUJA3 WA AL JA-
MILA
17:15:00 : MAGAZINE :
JUST FOR LAUGHS
17:40:00 : DESSIN ANIME :
LES LAPINS CRETINS
18:05:00 : CH'HIWA MA3A
CHOUMICHA
18:10:00 : MAGAZINE :
POP UP
18:25:00 : FEUILLETON :
LOU3BAT AL QADAR
19:10:00 : MAGAZINE :
CAPSULE ZOUR BLADEK
19:15:00 : MAGAZINE :
CAPSULE AHSANE PATIS-
SIER
19:25:00 : FEUILLETON :
AL WA3D
20:15:00 : INFO SOIR
20:45:00 :QUE DU SPORT
20:50:00 :METEO
20:55:00 :  ECO NEWS
21:10:00 : METEO
21:15:00 : AL MASSAIYA
21:50:00 : FEUILLETON :
ZETTAT
22:45:00 : MAGAZINE : AL
MILAF
23:45:00 : MAGAZINE :
NIDAE
00:05:00 : FEUILLETON :
LAHN AL HAYAT
00:50:00 : FEUILLETON :
AL WA3D
01:35:00 : MAGAZINE :
NKOUNOU WADHINE
02:35:00 : MAGAZINE :
KITAB
02:50:00 : MAGAZINE :
ZOUR BLADEK
03:15:00 : FEUILLETON :
Doumou3 arrijal
04:00:00 : FEUILLETON :
LOU3BAT AL QADAR
04:50:00 : MAGAZINE :
POP UP
05:15:00 : DOCUMEN-
TAIRE : Les arts tradition-
nels : djellaba bziouiya

07.00 : Lecture du
Saint Coran
07.10 : Tinoubka
07.40 : Ichaa Mam-
laka
08.35 : Amouddou
09.30 : Hayati ep 9
10.20 : Souhlifa Sai-
son 2 Alzheimer
10.30 : Souhlifa Sai-
son 2 Oum Hayat
10.40 : Oussrati Ep
99
11.40 : Zouaji Mou-
hal Ep 16
12.00 : Zouaji Mou-
hal Ep 17
12.15 : Hami Oulad
Aâmi Ep 18
12.50 : Stand up -
Capsules 2021 : cap-
sule 52
13.00 : JT Addahira
13.20 : Lmadi La ya
mout Ep 6
14.00 : JT en Ama-
zigh
14.20 : JT en Espa-
gnol
14.40 : Chabab Fi
Wajiha
15.35 : Oujouh
16.15 : Amakin Fi da-
kira
17.15 : Ard Al Baraka
18.10 : Hayat Jadida
Ep12
18.30 : JT en Français
18.50 : Souhlifa Sai-
son 2 Houlm
19.00 : Souhlifa Sai-
son 2 Al Mounta-
khab
19.10 : Stand up -
Capsules 2021 : Cap-
sule 53
19.20 : Zouaji Mou-
hal Ep 18
19.35 : Zouaji Mou-
hal Ep 19
19.50 : Hami Oulad
Aâmi Ep 19
20.30 : JT Principal
21.30 : Sla w Slam Ep
20
22.05 : Sla w Slam Ep
21
22.40 : Sadaa Ibdaa
23.40 : Dernier bulle-
tin d’information
00.00 : Aâbak Attou-
rat
01.00 : Amakin Fi
Dakira
02.00 : Oujouh Ta-
roudant
02.35 : Hami Oulad
Aâmi Ep 19
03.10 : Lmadi La ya
mout Ep 6
03.40 : Hayati Ep 9
04.30 : Tinoubka
05.00 : Ichaa Mam-
laka
06.00 : Amouddou

06h30 : Tfou
08h30 : Téléshopping 
09h25 : Familles nom-
breuses : la vie en XXL 
11h00 : Les feux de
l’amour : Série  
11h50 : Les 12 coups de
midi  
13h00 : Journal
13h55 : Dans l’enfer
d’une secte: Téléfilm
15h40 : Je promets de te
retrouver ma fille : Télé-
film
17h30 : Familles nom-
breuses : la vie en XXL :
Divertissement
18h30 : Ici tout com-
mence : Série
19h10 : Demain nous ap-
partient : Série
19h55 : Météo
20h00 : Journal
20h55 : C’est Canteloup
21h10 : Léo Matteï, bri-
gade des mineurs : Série
23h10 : Léo Matteï, bri-
gade des mineurs : Série
01h20 : Les liens du sang
03h30 : Sugar daddy
04h25 : Programmes de
la nuit

06h00 : Le 6h
info
06h30 : Téléma-
tin
09h30 : La mai-
son des Mater-
nelles
10h10 : Conso-
mag
10h15 : Amour,
gloire et beauté :
Série

10h45 : Tout le
monde veut
prendre sa place
: Jeu
11h15 : Chacun
son tour : Jeu
11h50 : Tout le
monde à son
mot à dire : 
Jeu
13h00 : Journal
13h55 : Ça com-
mence au-
jourd’hui :
Magazine
16h15 : Affaire
conclue : Maga-
zine
18h00 : Tout le
monde à son
mot à dire : 
Jeu
18h35 : N’ou-
bliez pas les pa-
roles : 
Jeu
19h45 : Météo
20h00 : Journal
20h40 : Elysée
2022 : face à
France Télévi-
sions : Magazine
23h55 : Nous, les
Européens : Ma-
gazine
00h25 : Votre
télé et vous
01h05 : Au bout
de l’enquête
02h40 : Ça com-
mence au-
jourd’hui
03h40 : Ap-
prends-moi à
voler
04h05 : Courant
d’art
04h20 : Pays et
marchés du
monde

06h00 : M6 music
06h50 : M6 kid
08h50 : M6 bou-
tique
10h05 : Ça peut
vous arriver
11h35 : Ça peut
vous arriver chez
vous
12h45 : Le 12.45
13h40 : Scènes de
ménages : Série
française
14h00 : L’art de
tomber amoureux :
Téléfilm
15h50 : Les reines
du shopping
17h00 : Incroyables
transformations :
Divertissement
18h40 : La meilleure
boulangerie de
France : Divertisse-
ment
19h45 : Le 19.45,
météo
20h30 : Scènes de
ménages : Série
21h10 : Pékin ex-
press : Jeu
23h10 : Pékin ex-
press : itinéraire bis
: Divertissement
00h15 : Les reines
de la route : Série
doc
02h45 : Les nuits de
M6

19h45 : Arte  jour-
nal
20h05 : 28 mi-
nutes samedi
20h50 : Tout est
vrai (ou presque)
: Dessin animé
20h55 : Red Light
: Série

22h40 : Red light :
Série
23h30 : Kashmir
00h20 : Animale-
ment vôtre
01h55 : Extermi-
nez toutes ces
brutes : Deux vo-
lets
03h50 : Arte re-
gards.

07:00 : Matinales Infos
11:05 : Questions ÉCO 
11:30 : On s'dit tout
12:00 : Midi Infos
13:30 : Croissance Verte 
14:00 : Midi Infos
15:30 : Questions ÉCO 
16:00 : Midi Infos
16:30 : On s'dit tout
17:00 : Midi Infos
17:30 : Hebdo-Santé 
18:00 : Soir Infos
18:30 : On s'dit tout 
19:00 : Soir Infos
19:30 : Questions ÉCO
20:00 : Soir Infos
21:35 : Croissance Verte 
22:00 : Soir Infos
22:30 : L'CLUB
23:00 : Soir Infos
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Le Crédit agricole du Maroc
(CAM) mobilisera toutes les

ressources nécessaires pour tra-
verser la période de sécheresse
avec le minimum de dégâts, a in-
diqué, mardi à Rabat, le président
du directoire du Groupe CAM,
Tariq Sijilmassi.

M. Sijilmassi qui intervenait en
marge d'une rencontre organisée
par le ministère de l'Agriculture,
de la Pêche maritime, du Déve-
loppement rural et des Eaux et
Forêts avec les professionnels du
secteur agricole, représentés par
les Chambres d'agriculture et cer-
taines fédérations interprofession-
nelles, a souligné que les 6
milliards de dirhams (MMDH)
mobilisés par le groupe en faveur
du déploiement du programme
gouvernemental de lutte contre
les effets de la sécheresse, ont la
particularité "d'être bien adaptés
aux besoins de la situation ac-
tuelle".

Il a, dans ce sens, relevé l'exis-
tence de "vases communicants"
entre les différents crédits accor-
dés. "On ne peut accorder de cré-
dits spécifiques pour un axe précis
par rapport à un autre, dans la
mesure où s'il pleut en mars, les
cultures printanières vont prendre

le dessus, alors que s'il ne pleut
pas, la priorité sera plutôt accor-
dée à l'achat d'aliments composés
de bétails", a-t-il expliqué.

Néanmoins, a-t-il dit, "l'im-
portant est de faire passer un vé-
ritable message de solidarité avec
le monde rural et avec l'ensemble
des agriculteurs et de leur montrer
que le pays est prêt à mobiliser
l'ensemble des ressources néces-
saires pour les aider à surmonter
cette difficulté", notamment à tra-
vers ce programme exceptionnel
qui se veut "global" avec "une vi-
sion à court, à moyen et à long
termes".

"Même s'il s'agit d'une période
de sécheresse comme on n'en a
pas vu depuis 1981, le monde
rural est parfaitement capable de
traverser d'une manière ou d'une
autre cette crise", a-t-il relevé,
ajoutant à cet effet que le Groupe
est en train de réfléchir à des so-
lutions sur l'endettement de l'agri-
culteur par des moratoires, en vue
d'alléger leur poids financier cette
année et pour leur permettre de
redémarrer la nouvelle campagne
agricole 2022-2023 dans les meil-
leures conditions.

Il a aussi mis l'accent sur l'im-
pératif  de tout mettre en place le

plus tôt possible pour permettre
aux agriculteurs non seulement de
traverser cette période difficile
dans les mois à venir, mais égale-
ment de pouvoir affronter la nou-
velle campagne agricole dans des
conditions favorables.

Conformément aux Hautes
Instructions Royales relatives à la
prise des mesures nécessaires
pour faire face aux effets du défi-
cit pluviométrique sur le secteur
agricole, et à la sollicitude particu-
lière dont SM le Roi Mohammed
VI entoure la population du
monde rural et l’ensemble des
composantes du secteur agricole,
le gouvernement a élaboré un
programme exceptionnel d'une
enveloppe financière globale esti-
mée à 10 milliards de dirhams vi-
sant à atténuer les effets du retard
des précipitations et à alléger leur
impact sur l’activité agricole. 

La note de conjoncture de
la DEPF en six points clés

Voici six points clés de la note de conjoncture de la Direction des
études et des prévisions financières (DEPF) du mois de février 2022:

Environnement international :
- Economie mondiale : la croissance mondiale devrait se pour-

suivre à un rythme ralenti mais toujours robuste en 2022 (4,4% après
5,9% selon le FMI).

- Zone euro : croissance encore solide en 2022 (4% selon les pré-
visions de la Commission européenne, après 5,2% en 2021), avec une
reprise renforcée en Allemagne (3,6% après 2,8%) et en Espagne
(5,6% après 5%).

- Euro : 1,14 dollar le 18 février, en baisse de 6% en glissement
annuel.

- Pétrole : 96 dollars pour le baril du Brent le 18 février, en hausse
de 24% depuis début 2022.

Tendances sectorielles :
- Secteur primaire : Appui exceptionnel au secteur agricole fragilisé

par des conditions climatiques difficiles visant à atténuer l’effet du re-
tard des précipitations, alléger l’impact sur l’activité agricole et soutenir
les agriculteurs et les éleveurs impactés.

- Secteur secondaire : rebond de l’activité économique en 2021,
notamment au niveau des secteurs du BTP, de l’énergie électrique et
des industries manufacturières, parallèlement au maintien de l’évolu-
tion positive du secteur extractif.

- Secteur tertiaire : bonne performance des indicateurs des télé-
communications, évolution positive des indicateurs des secteurs du
tourisme et du transport en 2021 bien qu’ils n’aient pas encore atteint
leur niveau d’avant crise dans plusieurs segments.

Ménages & entreprises :
- Consommation des ménages : regain de vigueur en 2021, dans

un contexte d’inflation modérée. Contexte marqué également par une
évolution favorable des revenus des ménages, favorisée par l’excellent
résultat de la campagne agricole, la dynamique remarquable des trans-
ferts des MRE, la reprise des créations d’emplois et l’amélioration des
crédits à la consommation. 

- Investissement : reprise en 2021, comme en atteste le raffermis-
sement des importations des biens d’équipement, des recettes des
IDE et des créations des entreprises et ce, parallèlement à l’effort sou-
tenu de l’investissement budgétaire.

Echanges extérieurs :
- Quasi-stagnation du taux de couverture à 62,1% à fin 2021, sous

l’effet de la progression des exportations et des importations à des
rythmes quasi similaires (+24,3% et +24,5% respectivement).

- Hausse des exportations de l’ensemble des secteurs, plus parti-
culièrement, les secteurs des phosphates et dérivés (+57,1%), de l’au-
tomobile (+15,9%) et du textile et cuir (+21,6%).

- Les exportations de la quasi-totalité des secteurs ont dépassé
leur niveau d’avant crise. Appréciation des importations de l’ensemble
des groupes de produits, notamment les produits finis de consom-
mation (+29,7%), les produits énergétiques (+51,6%) et les demi-
produits (+23,7%).

- Des avoirs officiels de réserve permettant de couvrir 6 mois et
22 jours d’importations de biens et services.

Finances publiques :
- Déficit budgétaire de 467 millions de dirhams à fin janvier 2022,

résultant, particulièrement, de la hausse des dépenses globales à un
rythme plus important que celui des recettes ordinaires (+18,4%
contre +2%).

Financement de l’économie :
- Ralentissement de la croissance des crédits bancaires à +3% à

fin décembre 2021 après +4,6% l’année précédente. Cette décéléra-
tion a concerné aussi bien les crédits au secteur non financier (+3,4%
après +4% à fin décembre 2020) que ceux au secteur financier (+1%
après +7,8% un an auparavant).

- Poursuite de l’évolution positive des indicateurs de la Bourse de
Casablanca à fin janvier 2022, notamment les indices Masi et MSI 20
(+3,9% et +4,3% respectivement par rapport à fin décembre 2021)
et la capitalisation boursière (+4,1% à 719,3 milliards de dirhams).

Tariq Sijilmassi : Le CAM mobilisera les 
ressources nécessaires pour traverser la période 
de sécheresse avec le minimum de dégâts
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Le Centre régional d'inves-
tissement de la région Tan-
ger-Tétouan-Al Hoceima

(CRI-TTA) vient de publier la
1ère édition de son Guide du fi-
nancement d'entreprise de la ré-
gion, en vue de renforcer la
communication autour des diffé-
rents programmes d'appui pour
les investisseurs et porteurs de
projets.

Ce guide, premier en son
genre au niveau régional, se veut
un dispositif  d'information qui
regroupe les outils, les méca-
nismes et les offres d'appuis fi-
nanciers, afin de mieux éclairer
l'entrepreneur sur les différents
modes de financement destinés
aux entreprises de la région, rap-
porte la MAP.

Il vise également à regrouper
et consolider, dans un seul docu-
ment, les différents modes de fi-
nancement existants dans la

région, contribuer à répondre à la
problématique d'accès au finance-
ment au niveau de la région, à ac-
compagner les entreprises dans
leur quête de financement en
mettant un ensemble d'outils à
leur disposition, et à faciliter l'ac-
cès aux informations liées aux cri-
tères et conditions d'éligibilité des
entreprises pour accéder aux
types de financement adéquats.
Bien que le financement soit l'en-
jeu récurrent pour tout entrepre-
neur/porteur de projet qui
contribue au développement, un
certain nombre de constats sou-
levés ont été mis en évidence tout
au long de la réflexion sur ce
guide.

Le document relève, à cet
égard, que les modes de finance-
ment sont aujourd'hui nombreux
et diversifiés, toutefois certains
restent méconnus par la plupart
des entrepreneurs, notant que de-
vant le manque de culture finan-
cière chez une grande partie des
patrons d'entreprise, le souci est
d'assurer une bonne circulation et
diffusion de l'information liée au
financement.

Ce guide passe en revue diffé-
rentes options suivant le type de
projet que l'entrepreneur cherche
à financer: un projet de création,
de relance, de développement, de
croissance ou de pérennisation de
l'activité.

Ce guide répond ainsi aux
éventuels besoins de chaque en-
treprise, quelle que soit sa taille
et/ou son secteur d'activité, ex-
plique le document, précisant que
les informations contenues dans
les fiches ont été communiquées
par les organismes qui proposent

les divers produits financiers in-
clus dans le guide, lors de son éla-
boration.

"Ce guide de financement
s’ajoute aux multiples actions
communautaires œuvrant pour le
renforcement de l’offre territo-
riale, de l’impulsion économique
et de la promotion de l’investisse-
ment au niveau de notre région",
a indiqué le directeur du CRI-
TTA, Jalal Benhayoun, cité dans
le document, notant que son éla-
boration est le fruit de conver-
gence de l’idéation et de
l’intelligence collective de l'éco-
système du CRI.

M. Benhayoun a précisé que
ce travail participatif  constitue
une illustration parfaite de la vo-

lonté de la communauté régionale
de faire converger ses efforts, en
vue d’assurer un accompagne-
ment plus efficace aux investis-
seurs, aux porteurs de projets, aux
auto-entrepreneurs et aux très pe-
tites, petites et moyennes entre-
prises (TMPE). 

Ce guide a pour objectif  de
répondre à l’une des préoccupa-
tions majeures de cette popula-
tion en mettant à sa disposition,
sous une forme à la fois simplifiée
et exhaustive, les incitations et les
mécanismes de financement et
d’appui à l’entrepreneuriat dispo-
nibles aux niveaux national et ré-
gional, a-t-il noté, relevant qu'un
grand nombre de personnes et
d’institutions publiques et privées

ont collaboré dans la réalisation
de cet outil et contribué à sa réus-
site. 

Il a ainsi formulé le souhait de
faire de ce guide régional un
moyen additionnel de tenir les in-
vestisseurs, les porteurs de pro-
jets, les auto-entrepreneurs et les
TMPE informés et de leur four-
nir des renseignements pratiques
sur les possibilités d’accès aux in-
citations pour leurs projets d'in-
vestissement.

Cette première édition est une
prémice à une série de guides qui
traiteront des problématiques
auxquelles sont confrontées les
entreprises en général et la PME
en particulier, de la région Tan-
ger-Tétouan-Al Hoceima.

La Fédération du commerce et services
(FCS) de la Confédération générale
des entreprises du Maroc (CGEM) a

lancé, lundi à Casablanca, le label de l'excel-
lence service client baptisé "Tamyiz".

Tamyiz by FCS-CGEM vise à promou-
voir l’excellence service client et à accompa-
gner et valoriser les entreprises qui placent
le client au centre de leurs priorités. Permet-
tant d'adopter une démarche de progrès
continu orientée client, ce label mettra à la
disposition des entreprises et organismes
une feuille de route pour valoriser leur rela-
tion client via des engagements clairs et éva-
luables, afin de renforcer la confiance et la
satisfaction du consommateur, rapporte la
MAP.

S’exprimant lors de la cérémonie de lan-
cement du label, le président de la CGEM,
Chakib Alj, a souligné que "Tamyiz" vient
renforcer l’offre de la CGEM en termes de
services à forte valeur ajoutée pour les en-
treprises de toutes tailles et de tous secteurs
afin de leur permettre d’être plus perfor-
mantes et plus compétitives, notamment à la
lumière des changements engendrés par la
pandémie de Covid-19 et la montée en puis-
sance du digital.

"Construit autour d’un référentiel solide
conçu avec des partenaires reconnus, notre
ambition est que Tamyiz devienne l’un des
labels excellence client de référence en
Afrique et au-delà", a-t-il ajouté.

Pour sa part, la présidente de la FCS,

Bouchra Outaghani, a affirmé que "plusieurs
études internationales montrent que les en-
treprises qui offrent une meilleure expé-
rience client obtiennent des revenus
supérieurs à leur marché".

"Ainsi, en plus d’être un label distinctif,
Tamyiz propose une véritable feuille de
route structurante pour l’entreprise afin de
lui permettre d’adopter une démarche orien-
tée client basée sur un référentiel réalisable,
mesurable et finalisé avec des opérations pi-
lotes impliquant des entreprises de diffé-
rentes tailles et de différents secteurs",
a-t-elle fait valoir.

Le label Tamyiz entend valoriser les en-
treprises et organismes qui mettent le client
au centre de leurs préoccupations en déve-

loppant des expériences clients distinctives
et permettre aux entreprises et organismes
de garantir la satisfaction client.

S’articulant autour de 8 axes liés notam-
ment aux délais contractuels, la disponibilité,
l’accessibilité des points de contact, la pro-
tection des droits et intérêts des clients et la
maîtrise du parcours et de l’expérience client,
Tamyiz donne également l’occasion aux or-
ganismes d’évaluer leur degré d’intégration
et de valorisation de la relation client.

Le label Tamyiz by FCS-CGEM est oc-
troyé pour une durée de trois ans. L’entre-
prise labellisée peut effectuer une demande
de renouvellement à la fin de cette période.
Une évaluation de suivi doit être réalisée à
18 mois de la date d’obtention du label.

Lancement à Casablanca du label Tamyiz

Le CRI-TTA publie son premier 
Guide du financement d'entreprise

Renforcer la 
communication 
autour des 
différents 
programmes 
d'appui pour les
investisseurs 
et porteurs 
de projets

“
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La mini-série «Alger Confiden-
tiel», diffusée la semaine der-
nière sur Arte, est à la fois une

romance, un récit d’espionnage et une
plongée dans l’Algérie d’aujourd’hui,
avec un retour sur la décennie noire qui
a vu le pays sombrer dans une guerre
civile. Réalisée par Frédéric Jardin, sur
un scénario de Abdel Raouf  Dafri,
d'après le roman «Paix à leurs armes»
d’Oliver Bottini, «Alger confidentiel»
mêle en quatre épisodes haletants le
frisson du thriller, les coulisses du
monde du renseignement et le cynisme
froid de la realpolitik, tout en mettant
en lumière la complicité criminelle
entre la junte algérienne et les terro-
ristes. Pendant plus de trois heures et
demie, la série immerge le téléspecta-
teur dans l’obscurité du régime poli-
tico-militaire algérien, ses pratiques
barbares et sa politique officielle de
corruption institutionnalisée qui, de-
puis l’indépendance, spolie le petit peu-
ple et enrichit les dignitaires du régime. 

Au cours d’un déplacement à
Alger, un marchand d’armes alle-
mand, venu faire affaire avec le ré-
gime, est kidnappé par un groupe
armé, sur ordre d’un général algérien.
Berlin charge son concitoyen Ralf
Eley, employé de l’ambassade, de le
retrouver. Commence dès lors pour
lui, et le spectateur dans son sillage,
une enquête à haut risque et pas du
tout officielle, qui l’emmène des ar-
canes d’un pouvoir algérien crépuscu-
laire aux montagnes de Kabylie, sur
fond de menaces terroristes et

d’amours interdits. 
Pour le réalisateur Frédéric Jardin,

c’est le côté thriller politique qui le pas-
sionnait. «Tout part de la manière dont
l’Algérie s’équipe, équipe ses armées,
principalement en Allemagne, pas en
France, l’ancienne force coloniale. Ce
n’est pas par souci d’humilier la France
mais par souci de faire cela ailleurs»,
explique-t-il dans une déclaration à
Franceinfo. «Ce qui m’intéresse le plus
c’est l’enquête, le suspense, la tension
dans ce pays hostile, quand la petite
histoire de notre enquête rejoint aussi
la grande histoire et le contexte poli-
tique», souligne Frédéric Jardin. Et
d’ajouter : «Ça se passe en 2018, Bou-
teflika est à la fin de son règne, mais
quand même très présent, avec toute la
clique du régime qui tient le pays d’une
main de fer, et qui a étouffé le Hirak,
ce mouvement qui avait lieu tous les
vendredis avec cette jeunesse algé-
rienne qui aspirait à la démocratie et à
la révolution».

Après sa diffusion, «Alger Confi-
dentiel» a provoqué une vague de co-
lère dans la presse algérienne. L’agence
de presse officielle, APS s’en était prise
à Arte et aux médias français en géné-
ral, en estimant que «la stabilité de l’Al-
gérie dérange les médias du service
public français, qui refusent de clore le
dossier de la décennie noire». «La fic-
tion, qui n’en n’est pas une, produite
par la chaîne franco-allemande, ARTE,
sur la décennie noire et qui a pour ob-
jectif  de remettre au goût du jour la
thèse du “qui tue qui“ confirme encore

une fois que ces médias ne désespèrent
pas du retour d’un invraisemblable
chaos en Algérie», écrit l’agence de
propagande de la junte au pouvoir. 

L’Union européenne, le Parlement
européen et le Maroc sont également
accusés d’avoir contribué à la réalisa-
tion de la série. 

«La production audiovisuelle et
culturelle autour de l’Algérie a toujours
privilégié l’angle uniquement rédhibi-
toire de la vision européenne qui s’ex-
prime parfois au Parlement de
Strasbourg, à Bruxelles ou à ARTE. Et
si l’on doit être réellement paranoïaque,
il y a tout de même lieu de s’interroger
pourquoi cette mini-série a été tournée
en grande partie au Maroc qui a ac-
cueilli, à bras ouverts, les équipes
d’ARTE», écrit l’APS dans un autre ar-
ticle intitulé ««ARTE confidentiel».

Sur les ondes de la radio nationale
algérienne, un certain Hassen Kacimi
qui se présente comme politologue et
expert des questions géopolitiques et
des migrations a, lui aussi, estimé
qu’ARTE «a produit plusieurs films et
documentaires propagandistes destinés
à la déstabilisation du monde arabe et
du Maghreb». A court d’arguments va-
lables et convaincants, le soi-disant ex-
pert va encore plus loin en considérant
que «Algérie Confidentiel» aurait été
«adaptée par le clan des Azoulay au
Maroc». «Le Maroc a mis la main à la
poche pour financer une série qui est
un canular, relatant des événements
faux n'ayant rien à voir avec la réalité»,
enchaîne-t-il avant d’accuser le metteur

en scène de la série d’être «un petit pro-
ducteur inconnu, proche des milieux
sionistes».

Selon lui, cette série entre dans le
cadre du «feuilleton de déstabilisation
de l’Algérie qui revient de manière cy-
clique et régulière à chaque fois que le
pays se trouve sur la bonne voie ou en-
tretient des relations fortes sur les
plans régional et international». 

Mais la réalité est tout autre. Ce qui
revient réellement de manière cyclique
et régulière, c’est la technique classique
de diversion adoptée par le pouvoir al-
gérien et ses canaux de propagande.
En effet, tout observateur averti n’est
pas sans savoir que la junte algérienne
est de plus en plus isolée sur la scène
internationale, se réfugiant dans une
propagande délirante pour détourner
l’attention sur ses problèmes internes.
Le pays par le fait de son système po-
litique s’est recroquevillé sur lui-même
et s’est lancé dans une fuite en avant en
utilisant tous ses vieux réflexes de dé-
nonciation de la main de l’étranger
pour justifier les crises qui le parcou-
rent. 

Le régime politico-militaire est en
effet d’une grande fébrilité. Il sait qu’il
est isolé en interne sur le plan politique.
Il est contesté par une grande majorité
des Algériens. Il n’a plus de légitimité
et est dans une sombre impasse. Tout
ce qu’il peut faire aujourd’hui, c’est dé-
tourner l’attention vers le Maroc et ac-
cuser son voisin d’être derrière tous les
maux du pays. 

Mehdi Ouassat

L’Alger officiel mis à nu par un bel “Alger Confidentiel”
Dans sa stupidité chronique, le pitoyable régime des bidasses
accuse le Maroc d’être derrière la production d’ARTEAr
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Vitrine du cinéma français, les César n'ont pas le droit à l'erreur
Un favori, le film "Illusions Perdues",

et pas de droit à l'erreur pour la soi-
rée des César: les statuettes les plus pri-
sées du cinéma français sont remises
vendredi, après deux éditions marquées
par des scandales et des flops. 

La 47ème soirée des César doit débu-
ter à 21H00 à l'Olympia, sous l'égide
d'Antoine de Caunes, un maître de céré-
monie habitué de l'exercice, et retransmise
en clair sur Canal+. 

Au programme, des paillettes, avec le
César d'honneur remis à l'actrice austra-
lienne Cate Blanchett par Isabelle Hup-
pert, le souvenir des disparus, Jean-Paul
Belmondo et Gaspard Ulliel en tête, et
bien sûr le palmarès, pour lequel le film
"Illusions perdues", fresque acide sur la
presse et ses dérives, fait figure de favori. 

Avec 15 nominations dont le meilleur
film et la meilleure réalisation, le film de

Xavier Giannoli fait la course en tête pour
succéder à "Adieu les Cons" d'Albert Du-
pontel, qui a triomphé l'an dernier avec
sept statuettes. 

Derrière l'adaptation du grand roman
balzacien, les membres de l'Académie ont
placé l'opéra-rock "Annette" de Leos
Carax (11 nominations), présenté au Fes-
tival de Cannes. 

La star américaine Adam Driver est en
lice pour le César du meilleur acteur pour
ce film, côtoyant dans sa catégorie Benoît
Magimel, Vincent Macaigne ou Pierre
Niney. 

Pour compléter ce trio de tête,
"Aline", le biopic de Valérie Lemercier
consacré à Céline Dion, dans lequel cette
grande fan de la star québécoise donne le
meilleur d'elle-même, a décroché dix no-
minations, dont logiquement la meilleure
actrice, aux côtés de Léa Seydoux ou

Laure Calamy, à nouveau nommée après
avoir remporté le titre l'an dernier. 

Dans la catégorie reine du "meilleur
film", outre les trois films placés en tête,
les membres de l'Académie ont également
mis sur les rangs "BAC Nord" de Cédric
Jimenez, sur les dérives policières dans les
quartiers Nord de Marseille, "L'évène-
ment" d'Audrey Diwan, adaptation d'un
roman d'Annie Ernaux sur l'avortement
qui a décroché le Lion d'Or à Venise, "la
Fracture" de Catherine Corsini sur la
France des "Gilets jaunes" ainsi que
"Onoda, 10.000 nuits dans la jungle"
d'Arthur Harari. 

Renouvelée pour répondre aux accu-
sations d'opacité, d'entre-soi et de ma-
chisme, l'Académie des César saisira-t-elle
l'occasion de montrer qu'elle a changé? 

Une seule cinéaste a reçu jusqu'ici le
César de la meilleure réalisation: Tonie

Marshall en 2000 pour "Vénus Beauté
(institut)". Trois sont nommées cette
année (Valérie Lemercier, Audrey Diwan
et Julia Ducournau, qui a décroché la
Palme d'Or à Cannes pour "Titane") pour
quatre hommes. 

Pour tous ces films, des César pour-
raient faire office de lot de consolation
après une année où le cinéma français a
pu briller en festival mais a souffert en
salles, en raison de la pandémie de Covid-
19. "J'ai envie d'une cérémonie joyeuse,
où l'on célèbre le cinéma comme un art
et un divertissement", a souligné Antoine
de Caunes, qui devra aussi faire oublier les
naufrages des précédentes éditions. "La
mission cette année, ce n'est pas de re-
dresser la barre ou mettre le navire à flot
(mais) essayer de repartir sur les bases qui
ont longtemps été celles des César, de cé-
lébrer le cinéma", a-t-il ajouté.  

Prix Hassan II des Manuscrits
�

La cérémonie de remise du Prix Hassan II des Manuscrits au titre
de l'année 2021, a eu lieu, mardi, à la galerie Bab Rouah de Rabat. 

Au cours de cette cérémonie, présidée par le ministre de la Jeunesse,
de la Culture et de la Communication, Mohamed Mehdi Bensaid, le
Grand Prix du Mérite a été décerné à Fatima Ezzahra Sqalli Hosseini,
suite à sa participation riche et diversifiée à travers son manuscrit "Tartib
Al-Forouq wa Khtissaroha" d’Abi Abdellah Mohamed Ben Ibrahim El
Bakouri. Le premier Prix d'encouragement est revenu à Jaafar Naciri
(El Jadida), Nadia Homair (Settat), Fatima Ezzahra Sqalli Hosseini (Fès),
Houda Naciri (Marrakech), Hicham Benali (Oujda), Sofia Iraki (Casa-
blanca), Abdellah Seriouti (Taza), El Khayati Rifai (Rabat), Abdellatif
Zekar (reçu en son nom par Khalil Naciri) (Tétouan) et El Kabira Ham-
daoui (Béni Mellal). 

Outre le Grand Prix du Mérite et le premier Prix d'encouragement,
d’autres Prix d’encouragement ont été attribués à Jamila Al Mokhtari
(El Jadida), Ismail Iraki (Fès), Soumia Naciri (Settat), Abdelkrim Boudlal
(Oujda), Khalil Naciri (Marrakech), Mohamed Lamine (Béni Mellal),
Mohamed Hamza Ech-cherif  El Kettani (Rabat), Fatima Chekkaf
(Dakhla), Abdelkader El Moussaoui (Oujda), Taha Mahmoud Naciri
(Marrakech) et Khadija Al Yazidi (El Jadida). 

La commission scientifique du Prix, chargée de l’étude et de l’éva-
luation des manuscrits et des documents participants, a ainsi attribué
21 Prix d’encouragement, répartis comme suit : 10 premiers Prix d’en-
couragement, 6 deuxièmes Prix d’encouragement et 5 troisièmes Prix
d’encouragement. 

Daft Punk
Nouveau coup d'éclat du duo électro le plus célèbre au monde: un

an pile après l'annonce de leur séparation, les musiciens français de Daft
Punk ont signé mardi leur retour ... sur les réseaux sociaux. 

Tout est parti dans l'après-midi en Californie d'un post énigmatique
sur Instagram et Twitter, avant que Daft Punk ne rediffuse sur la plate-
forme Twitch un concert live de décembre 1997 à Los Angeles, où l'on
voit le tandem formé en 1993 par Thomas Bangalter et Guy-Manuel de
Homem-Christo.  D'après des chiffres partagés sur Twitter par des fans,
le concert sur Twitch a commencé à être diffusé à "2:22 p.m. Pacific
Time", soit 22H22 GMT, le 22/02/2022, déclenchant une cascade de
messages et de rumeurs sur une éventuelle reformation du duo casqué,
séparé officiellement le 22 février 2021.  Pour marquer cette séparation
il y a un an jour pour jour, et ce coup d'éclat mardi sur les réseaux so-
ciaux, les pionniers de la French Touch ont aussi sorti un coffret de luxe
pour le 25ème anniversaire de leur premier album "Homework", en
1997. Le disque comporte leur premier tube "Around the world", qui
leur avait offert une notoriété internationale.  

Art & culture

L’actrice Touria Alaoui
présidera le jury de la
6ème édition du Festi-

val de cinéma de Saidia «Cinéma
sans frontières», prévu du 24 au
26 février courant. 

Le jury de cette édition sera
composé également du critique
de cinéma Azzedine El Ouafi, le
réalisateur Naoufel Berraoui, la
réalisatrice Meriem Ait Belhous-
sain et le poète Mohamed El
Mehdaoui, indique un commu-
niqué de l'Association Al Amal
pour la cohabitation et le déve-
loppement, organisatrice de cet
évènement. 

Placée sous le thème «Le ci-
néma pour espérer un avenir
meilleur», cette édition connait la
participation de films représen-

tant plusieurs pays d’Afrique,
d’Europe, d’Amérique et du
monde arabe, en présence de ci-
nématographes, réalisateurs et
critiques du cinéma du Maroc et
de l’étranger. 

Les films de la compétition
officielle des longs et courts mé-
trages, qui seront projetés au
siège de la Commune de Saidia,
seront en lice pour plusieurs
prix, notamment le Grand Prix
«La Perle Bleue» du long mé-
trage et le «Prix de l’Orange» du
court métrage. 

Cette édition rendra hom-
mage au réalisateur Naoufel Ber-
raoui pour ses contributions
distinguées dans le cinéma et la
télévision, ainsi qu’à la réalisa-
trice et écrivaine Meriem Ait

Belhoussain.
 Le programme du festival

prévoit, en outre, des confé-
rences, des tables rondes et des
ateliers, des cérémonies de signa-
ture d’ouvrages de la poétesse
Fatiha Nouhou, de Meriem Ait
Belhoussain et d’Azzedine El
Ouafi, en plus de visites au cen-
tre de formation de la Renais-
sance sportive de Berkane et aux
grottes du Chameau et des Pi-
geons à Zegzel (province de
Berkane). 

Les organisateurs entendent
contribuer au rayonnement de la
«Perle Bleue» sur les plans cultu-
rel, artistique et touristique, afin
de faire de cette ville un pôle im-
portant du tourisme et de la cul-
ture dans la région de l’Oriental. 

Touria Alaoui présidente du jury du 
Festival de cinéma de Saidia 















SAGRAMA EVENTS
Constitution 

Aux termes d‘un acte SSP
établi en date du
26/01/2022, il a été établi
les statuts d’une SARL AU
dont les caractéristiques
sont:
- Dénomination : SA-
GRAMA EVENTS
- Objet : Animations des
soirées, des fêtes et des an-
niversaires; 
- Siège social : Casablanca,
96 Boulevard Anfa étage 9
Appt. 91, résidence le prin-
temps d’Anfa.
- Capital social : 100.000,00
DH, divisé 1.000 parts so-
ciales de 100,00 DH, entiè-
rement libérées,
numérotées de 1 à 1.000 et
attribuées en totalité à M.
Inacio Junior BENEDITO
ELEUTERIO
- Durée : 99 ans.
- Gérance : M. Inacio Ju-
nior BENEDITO ELEUTE-
RIO, PASSEPORT
N°YC319112, pour une
durée illimitée.
Le dépôt légal a été effec-
tué au greffe du Tribunal
de Commerce de Casa-
blanca en date du 22 Fé-
vrier 2022 sous le n°
813986, RC : 533711.

N° 1360/PA_____________
FIDUCIAIRE BOUGAFER

CONSEILS
CABINET FIDUCIAIRE

TEL : 06 71 66 19 18/
06 61 86 89 08

Aux termes d’un acte S.S.P
en date de 07/02/2022 à
CASA  il a été établi les sta-
tuts d’une société SARL
dont les caractéristiques
sont les suivantes:
1- Denomination: « AGRI-
COLE FLORIE » SARL.
2- Siège social: 21 RUE
ABOU ABDELLAH
NAFII RES. BEN OMAR
ETG 4 APPT 10  MAARIF
- Casablanca.
3- Objet social : GESTION
D’EXPLOITAION AGRI-
COLE, CONDITIONNE-
MENT ET EMBALAGE,
E N T R E P R E N A N T
TOUTES CULTURES DE
DENREES, COMMER-
CIALISATION DES PRO-
DUITS AGRICOLES ET
AGRO ALIMENTAIRE,
NEGOCIANT.
4- Durée : 99 ans.
5-  Capital Social : 90
000,00 dhs divisé en 900
parts social de 100 dhs cha-
cune. Le capital social est
entièrement libéré, et attri-
buées aux associes a savoir
:-RIZKI AHMED-BELGA-
CEM RAGBA-ABDEL-
LAH KHALAD-RIZKI
NOUREDDINE-RIZKI
DRISS-SAHLANE AB-
DERRAHIM.
6- La Gérance : la société
est cogérée par RIZKI
AHMED, BELGACEM
RAGBA ET ABDELLAH
KHALAD  pour une durée
illimitée.
7- Année sociale : du 1 jan-
vier au 31 décembre de
chaque année.
8- Dépôt légal : a été effec-
tué au tribunal de Com-
merce de Casablanca  et
immatriculée au RC sous
le 533085 le 23/02/2022.

N° 1361/PA_____________
ROYAUME DU MAROC 

OFFICE NATIONAL 

DE L’ELECTRICITE ET
DE L’EAU POTABLE

(ONEE)
Branche Eau 
DIRECTION 

REGIONALE DU NORD
Travaux de confortement

de la conduite 
d'adduction Oued R'mel

alimentant le port 
Tanger Med 

lot 6: conduites 
de réhabilitation 

des tronçons n° 2 et 4
AVIS D’APPEL 

D’OFFRES OUVERT  -
N° 11

DR9/C/SPN/1/2022
Séance publique 

La Direction régionale du
nord de l’ONEE-Branche
Eau, sise àTanger, lance le
présent appel d’offres qui
concerne : Travaux de
confortement de la
conduite d'adduction
Oued R'mel alimentant le
port Tanger Med , lot 6:
conduites de réhabilitation
des tronçons n° 2 et 4
La réalisation des travaux
objet du présent appel
d’offres seront financés par
la Banque Européenne
d’Investissement(BEI).
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l'article 10 du règle-
ment de la consultation.
L’estimation du coût des
prestations s’élève à 9 000
000 DH TTC
Le montant du cautionne-
ment provisoire est fixé à
90 000 DH  ou son équiva-
lent en devise librement
convertible.
Le dossier d’appel d’offres
est téléchargeable sur le
portail marocain des mar-
chés publics à l’adresse :
https://www.marchespu-
blics.gov.ma/.
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré à l’adresse
suivante :
- Bureau d’ordre de la Di-
rection la direction régio-
nale du nord, Adresse : 6,
rue Melilla, Castilla Tanger 
Tél :0539 32 85 15/20/25
Fax : 0539 94 02 08/ 0539
94 39 71
Le dossier d’appel d’offres
est remis gratuitement aux
candidats.
Les plis des concurrents,
établis et présentés confor-
mément aux prescriptions
du règlement de la consul-
tation, doivent être : 
- Soit déposés contre récé-
pissé au Bureau d’ordre de
la Direction régionale du
nord : 6, rue Melilla, Cas-
tilla Tanger avant la date et
l’heure fixées pour la
séance d’ouverture des
plis.
- Soit envoyés par courrier
recommandé avec accusé
de réception au Bureau
d’ordre de la Direction ré-
gionale du nord : 6, rue
Melilla, Castilla Tanger
avant la date et heure de la
séance d’ouverture des
plis.
- Soit remis au président
de la commission d’appel
d’offres en début de la
séance publique d’ouver-
ture des plis.
L’ouverture publique des
plis aura lieu le Mercredi
23/03/2022 à 10H00. L’ou-
verture des enveloppes se
fait en un seul temps.
Pour toute demande

d’éclaircissement, rensei-
gnement ou réclamation
concernant le présent
appel d’offres ou les docu-
ments y afférents, contac-
ter la division achats de la
Direction régionale du
nord de l’ONEE-Branche
Eau
- Adresse : 6, rue Melilla,
Castilla Tanger
- Tél :0539 32 85 15/20/25
Fax : 0539 94 02 08/ 0539
94 39 71- Email :
fferrasi@onee.ma
Le règlement des achats de
l’ONEE et les cahiers géné-
raux sont téléchargeables à
partir du site internet des
achats de l’ONEE –
Branche Eau à l’adresse :
http://www.onep.ma/(Es
pace Entreprise – rubrique
Achats).

N° 1362/PC_____________
OFFICE NATIONAL DE
L’ELECTRICITE ET DE

L’EAU POTABLE (ONEE)
Branche Eau 
DIRECTION 

REGIONALE DU NORD 
Acquisition 

des équipements
hydro-électromécaniques
de secours de la station

de reprise d’Eau Potable
à TALA YOUSSEF

AVIS D’APPEL 
D’OFFRES OUVERTN°

15DR9/CE/AMN/
5/2022

Séance publique
La Direction Régionale du
Nord de l’ONEE-Branche
Eau, sise 6, Rue Melilla,
Castilla, à Tanger lance le
présent appel d’offres qui
concerne : l’Acquisition
des équipements hydro-
électromécaniques de se-
cours de la station de
reprise d’Eau Potable à
TALA YOUSSEF.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l'article 10 du règle-
ment de la consultation.
L’estimation du coût des
prestations s’élève à 720
000,00 DH TTC. Cette esti-
mation reste indicative et
ne constitue pas un mon-
tant maximum.
Le montant du cautionne-
ment provisoire est fixé à7
200,00 DHou son équiva-
lent en devise librement
convertible.
Le dossier de consultation
(RCDP, RCDG, CCAFP,
CCAFG, CCTP, Définition
et Bordereau des Prix) est
consultable et téléchargea-
ble sur le portail des mar-
chés publics à l’adresse :
https://www.marchespu-
blics.gov.ma.
Les dossiers de consulta-
tion peuvent être retirés à
l’adresse suivante :
Bureau d’ordre de la Direc-
tion Régionale du Nord de
l'ONEE Branche eau.
Adresse : 6, Rue Melilla,
Castilla, Tanger.
- Téléphone : 05 - 39 - 32 -
85 - 15/20/25 - Fax : 05 - 39
- 94-02-08/05-39-94-39-71
Le dossier de consultation
est remis gratuitement aux
candidats.
Les plis des concurrents,
établis et présentés confor-
mément aux prescriptions
du règlement de la consul-
tation, doivent être : 
- Soit déposés contre récé-
pissé au Bureau d’Ordre

de la Direction Régionale
du Nord, 6, Rue Melilla,
Castilla, Tanger, avant la
date et l’heure fixées pour
la séance d’ouverture des
plis.
- Soit envoyés par courrier
recommandé avec accusé
de réception au Bureau
d’Ordre de la Direction Ré-
gionale du Nord, 6, Rue
Melilla, Castilla, Tanger,
avant la date et heure de la
séance d’ouverture des
plis.
- Soit remis au président
de la commission d’appel
d’offres en début de la
séance publique d’ouver-
ture des plis. 
L’ouverture publique des
plis aura lieu le Mercredi
23/03/2022 à 10h00 à la
Direction Régionale du
Nord de l'ONEE Branche
eau, 6, Rue Melilla, Cas-
tilla, Tanger.
L’ouverture des enve-
loppes se fait en un seul
temps.
Pour toute demande
d’éclaircissement, rensei-
gnement ou réclamation
concernant le présent
appel d’offres ou les docu-
ments y afférents prière de
contacter la Division
Achats de la Direction Ré-
gionale du Nord de
l’ONEE-Branche Eau           
- Adresse : sise 6, Rue Me-
lilla, Castilla, à Tanger
Téléphone : 05- 39 - 32 - 85
- 18/20/25 - Fax : 05 - 39 -
94-02-08/05-39-94-39-71
Email : fferrasi@onee.ma
Les cahiers généraux et le
règlement des achats de
l’ONEE sont consultables
et téléchargeables à partir
du site des achats de
l’ONEE-Branche Eau à
l’adresse :
http://www.onep.ma/
(Espace Entreprise – ru-
brique Achats).

N° 1363/PC_____________
OFFICE NATIONAL DE
L’ELECTRICITE ET DE

L’EAU POTABLE (ONEE)
Branche Eau 
DIRECTION 

REGIONALE DU NORD 
Renforcement 

des installations entre
Etages du centre 

Al Hoceima
AVIS D’APPEL

D’OFFRES OUVERTN°
16DR9/CE/AMN/

5/2022
Séance publique

La Direction Régionale du
Nord de l’ONEE-Branche
Eau, sise 6, Rue Melilla,
Castilla, à Tanger lance le
présent appel d’offres qui
concerne : leRenforcement
des installations entre
Etages du centre Al Ho-
ceima.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l'article 10 du règle-
ment de la consultation.
L’estimation du coût des
prestations s’élève à 2 397
300,00 DH TTC. Cette esti-
mation reste indicative et
ne constitue pas un mon-
tant maximum.
Le montant du cautionne-
ment provisoire est fixé
à24 000,00 DHou son équi-
valent en devise librement
convertible.
Le dossier de consultation
(RCDP, RCDG, CCAFP,

CCAFG, CCTP, Définition
et Bordereau des Prix) est
consultable et téléchargea-
ble sur le portail des mar-
chés publics à l’adresse :
https://www.marchespu-
blics.gov.ma.
Les dossiers de consulta-
tion peuvent être retirés à
l’adresse suivante :
Bureau d’ordre de la Direc-
tion Régionale du Nord de
l'ONEE Branche eau.
Adresse : 6, Rue Melilla,
Castilla, Tanger.
- Téléphone : 05 - 39 - 32 -
85 - 15/20/25 - Fax : 05 - 39
- 94-02-08/05-39-94-39-71
Le dossier de consultation
est remis gratuitement aux
candidats.
Les plis des concurrents,
établis et présentés confor-
mément aux prescriptions
du règlement de la consul-
tation, doivent être : 
- Soit déposés contre récé-
pissé au Bureau d’Ordre
de la Direction Régionale
du Nord, 6, Rue Melilla,
Castilla, Tanger, avant la
date et l’heure fixées pour
la séance d’ouverture des
plis.
- Soit envoyés par courrier
recommandé avec accusé
de réception au Bureau
d’Ordre de la Direction Ré-
gionale du Nord, 6, Rue
Melilla, Castilla, Tanger,
avant la date et heure de la
séance d’ouverture des
plis.
- Soit remis au président
de la commission d’appel
d’offres en début de la
séance publique d’ouver-
ture des plis. 
L’ouverture publique des
plis aura lieu le Mercredi
23/03/2022 à 10h00 à la
Direction Régionale du
Nord de l'ONEE Branche
eau, 6, Rue Melilla, Cas-
tilla, Tanger.
L’ouverture des enve-
loppes se fait en un seul
temps.
Pour toute demande
d’éclaircissement, rensei-
gnement ou réclamation
concernant le présent
appel d’offres ou les docu-
ments y afférents prière de
contacter la Division
Achats de la Direction Ré-
gionale du Nord de
l’ONEE-Branche Eau           
- Adresse : sise 6, Rue Me-
lilla, Castilla, à Tanger
Téléphone : 05- 39 - 32 - 85
- 18/20/25 - Fax : 05 - 39 -
94-02-08/05-39-94-39-71
Email : fferrasi@onee.ma
Les cahiers généraux et le
règlement des achats de
l’ONEE sont consultables
et téléchargeables à partir
du site des achats de
l’ONEE-Branche Eau à
l’adresse :
http://www.onep.ma/
(Espace Entreprise – ru-
brique Achats).

N° 1364/PC_____________
ROYAUME DU MAROC

MINISTERE
DE LA SANTE
DELEGATION 
PROVINCIAL
DE TETOUAN
AVIS D’APPEL

D’OFFRES OUVERT
N°03/DMST/2022

SEANCE PUBLIQUE
Le 22/03/2022 à partir de
10H, il sera procédé, dans

la salle de réunion de la
Délégation Provinciale du
Ministère de la Santé de
Tétouan à l'ouverture des
plis,  relatif à l’appel d’of-
fre sur offre de prix pour :
La maintenance préven-
tive et corrective, y com-
pris toutes pièces de
rechange des installations
techniques installées aux
formations sanitaires rele-
vant  de  la délégation de la
Santé à la Province de Té-
touan.
Lot N°1 : La maintenance
préventive et corrective, y
compris toutes pièces de
rechange des chambres
froides installées aux for-
mations sanitaires relevant
de  la délégation de la
Santé à la Province de Té-
touan.
Lot N° 2 : La maintenance
préventive et corrective, y
compris toutes pièces de
rechange des ascenseurs
installées aux formations
sanitaires relevant  de  la
délégation de la Santé à la
Province de Tétouan.
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré au service
des Marchés de la Déléga-
tion Provinciale du Minis-
tère de la Santé de
Tétouan, il peut également
être téléchargé à partir du
portail des marchés de
l’Etat à partir de l’adresse
électronique suivante
www.marchespublics.gov.
ma
LOT 1 :
• Cautionnement provi-
soire est fixé à : 3.000DH
(Trois mille Dirhams)
• L’estimation des couts
des prestations établie par
le Maitre d’Ouvrage est
fixé à la somme de :  228
000DH T.T.C (Deux cent
vingt huit milles dirhams
TTC).
LOT 2 :
• Cautionnement provi-
soire est fixé à : 2.000 DH
(Deux mille Dirhams)
• L’estimation des couts
des prestations établie par
le Maitre d’Ouvrage est
fixé à la somme de :
172.800,00 DH T.T.C (Cent
soixante douze milles huit
cent dirhams TTC).
Le contenu ainsi que la
présentation des dossiers
des concurrents doivent
être conformes aux dispo-
sitions des articles 25, 27,
29  et 31 du décret n° 2-12-
349 du 20 mars 2013, relatif
aux marchés publics. 
Les concurrents peuvent : 
- soit déposer contre récé-
pissé leurs plis au service
des marchés de la Déléga-
tion du Ministère de la
Santé à la Province de Té-
touan.
- soit les envoyer par cour-
rier recommandé avec ac-
cusé de réception au
service précité.
- soit les remettre au prési-
dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
- Soit les déposés par voie
électronique dans le portail
des marchés publics.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article (04) du règle-
ment de consultation. 
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Horaires des trains

Sidi Moumen :
Pharmacie AL MOUNA

95 BIS - 96, BD. OKBA BNOU
NAFIA GROUPE 4 - SIDI
MOUMEN JDID (SUR LE

TRAJET DU TRAMWAY)
- Tél : 0522.70.28.16

Sidi Othmane :
Pharmacie Jawharat Al Ma-

dina, avenue Abdelkader Es-
sahraoui lot. Jawhara Al

Madina Jadida rue 1 n°12-14
Hay Moulay Rachid

Téléphone : 0522 72 82 48

Oulfa :
Pharmacie EL FEDDANE
WIFAK 3, RUE 41 N° 270

OUKACHA -EL OULFA - Tél
: 0522.89.88.50 

Sidi Maarouf :
Pharmacie FLORIDA

LOTISSEMENT FLORIDA -
CENTRE FLORIDA FORME-

LOT. 281 (FACE METRO)
SIDI MAAROUF- Tél :

0522.32.19.59 

Lissasfa :
Pharmacie AL QODOUSS
LOTISSEMENT YOUSRA
LOT. 115 - LISSASFA - Tél :

0522.93.26.75 

Pharmacie H2O
326, LOTISSEMENT NAS-
SIM QUARTIER NASSIM

CASABLANCA - Tél :
0522.89.05.00

Maarif :
Pharmacie Charles Nicolle
Pharmacie Charles Nicolle,
19 place Souleimane El Fa-

rani les Hôpitaux
Téléphone : 0522 47 56 44 

Bourgogne :
Pharmacie DE VERDUN
48, BOULEVARD BOR-

DEAUX - QUARTIER VER-
DUN (CINEMA VERDUN)-

Tél : 0522.27.46.62  

Belvédère:
Pharmacie DES ACACIAS
76, BOULEVARD DE GER-
GOVIE (MOHAMED BEN

MEKKI) - LA FARGE -
ROCHES NOIRES- Tél :

0522.24.81.81

Aïn Sebaâ :
Pharmacie OCEANIC

313, ROUTE DE ZENATA -
AIN SEBAA - Tél :

0522.67.35.31

Aïn Chock :
Pharmacie HAQUIMI

LOTISSEMENT SCIME LOT.
78 RUE 12 N° 130 - AL

INARA - Tél : 0522.21.36.81 

Hay Mohammadi :
Pharmacie AL AQSA

RESIDENCE AL AMANE
RUE EMILE BRUNET N° 6 -
HAKAM 3 - HAY MOHAM-

MADI- Tél : 0522.63.00.63

Al Fida :

Pharmacie AICHA
167, BOULEVARD MODIBO

KEITA - Tél : 0522.28.17.96 

Pharmacie DU MECHOUAR
93, RUE LIBOURNE - CROI-
SEMENT BD. MOHAMED
VI & BD. LA RESISTANCE -

Tél : 0522.30.49.90 

Sidi Bernoussi :
Pharmacie ATHINA

N° 7, LOT. CHABAB -
GROUPE C2 - SIDI BER-

NOUSSI - Tél : 0522.73.74.73

Hay Hassani
Pharmacie Orjouane

Pharmacie Orjouane, 122 rue
El Ourjouane Beauséjour
Téléphone : 0522 36 22 20

Pharmacie Al Ouard
Pharmacie Al Ouard, N°55,

Bd Oued Sebou. Hay El
Ouard. El Oulfa

Téléphone : 0522 90 53 45

Beauséjour
Pharmacie ORJOUANE

122, RUE ORJOUANE - HAY
ERRAHA - BEAUSEJOUR

(DERRIERE ACIMA BEAU-
SEJOUR)- Tél : 0522.36.22.20

Oasis
Pharmacie AOURIR

52, RUE LAGRAMTA -
OASIS (BD. ABDERRAHIM
BOUABID - EX. JERRADA)

A COTE CLINIQUE JER-
RADA - OASIS- Tél :

0522.99.31.23 

Pharmacies de garde de nuit
MEGARAMA

Trente melyoun
Comédie,  01:36:00   

Réalisation : RABII SHAJID
Acteurs : DRISS et MEHDI - YAS-
SAR - KARIMA GOUIT - IBTIS-
SAM TISKAT - FATY JAMALI -

RABII EL KATI - RAFIK BOUB-
KER - NABIL ATIF.
Sortie : 29/11/2019

Clifford
Aventure, Comédie, Familial, Anima-

tion,  01:37:00   
Réalisation : Walt Becker

Acteurs : Darby Camp, Jack Whitehall,
Izaac Wang, John Cleese, Tony Hale

Sortie : 25/11/2021

Spider-man: no way home
Action, Aventure, Science-Fiction,

Fantastique,  02:28:00   
Réalisation : Jon Watts

Acteurs : Tom Holland, Zendaya, Be-
nedict Cumberbatch, Jon Favreau,

Jacob Batalon
Sortie : 17/12/2021

Tous en scène 2
Animation, Familial, Musique, Comé-

die,  01:50:00   
Réalisation : Garth Jennings

Acteurs : Matthew McConaughey,
Reese Witherspoon, Scarlett Johans-

son, Taron Egerton, Bobby Cannavale
Sortie : 09/12/2021

Matrix resurrections
Action, Science-Fiction,  02:28:00   -

12
Réalisation : Lana Wachowski

Acteurs : Keanu Reeves, Carrie-Anne
Moss, Yahya Abdul-Mateen II, Jessica

Henwick, Christina Ricci
Sortie : 15/12/2021

Mica
Drame, Sport Event, Chronique, So-

cial,  01:43:00  
Réalisation : Ismaël Ferroukhi

Acteurs : Sabrina Ouazani, Zakaria
Inan, Azelarab Khagat, Mohammed
Azelrab Kaghat, Nabil Elboukhari,

Rachid Fekkak, Laila Haddadi, Mou-
men Mekouar, Ali Missoum, Musta-

pha Rachidi
Sortie : 09/12/2021

The punch
01:24:00   

Réalisation : Mohamed Amine Mouna
Acteurs : Sandya Tajjedine, Abdesslam

Bouhssini
Sortie : 13/12/2021

The king's man : première mission
Action, Aventure, Espionnage, Thril-

ler, Fantastique,  02:11:00   -12
Réalisation : Matthew Vaughn

Acteurs : Ralph Fiennes, Gemma Ar-
terton, Rhys Ifans, Matthew Goode,

Tom Hollander
Sortie : 29/12/2021

355
Action, Thriller, Espionnage, Sus-

pense,  02:03:00   TP
Réalisation : Simon Kinberg

Acteurs : Jessica Chastain, Lupita
Nyong'o, Penélope Cruz, Diane Kru-

ger, Fan Bingbing
Sortie : 05/01/2022

Men ajl zeko
Comédie,  01:35:00   TP
Réalisation : Peter mimi

Acteurs : Menna Shalaby, Karim mah-
moud Abdelaziz

Sortie : 12/01/2022

Scream
Horreur, Thriller, Mystère, Fantas-

tique,  01:54:00   -16
Réalisation : Matt Bettinelli-Olpin,

Tyler Gillett
Acteurs : Neve Campbell, Courteney
Cox, David Arquette, Melissa Barrera,

Jenna Ortega
Sortie : 12/01/2022

Sword art online - progressive - 
aria of  a starless night

Animation, Action, Science-Fiction,
Fantastique,  01:38:00   TP
Réalisation : Ayako Kono

Acteurs : Yoshitsugu Matsuoka, Ha-
ruka Tomatsu, Inori Minase, Koichi
Yamadera, Hiroki Yasumoto, No-

buyuki Hiyama, Rina Hidaka
Sortie : 05/01/2022

Adieu monsieur haffmann

Drame, Histoire,  01:56:00   TP
Réalisation : Fred Cavayé

Acteurs : Daniel Auteuil, Gilles Lel-
louche, Sara Giraudeau, Mathilde Bis-

son, Anne Coesens
Sortie : 12/01/2022

Nightmare alley
Drame, Thriller, Crime, Psychologie,

02:31:00   TP
Réalisation : Guillermo del Toro

Acteurs : Bradley Cooper, Cate Blan-
chett, Rooney Mara, Toni Collette,

Willem Dafoe
Sortie : 19/01/2022

Vaillante
Animation, Aventure, Comédie, Fami-

lial,  01:32:00   
Réalisation : Laurent Zeitoun, Theo-

dore Anthony Lee Ty
Acteurs : Olivia Cooke, Kenneth Bra-
nagh, William Shatner, Laurie Holden,
Kevin Dennis, Dawn Ford, Ryan W.
Garcia, Mara Junot, Wilex Ly, Maya

Misaljevic
Sortie : 02/02/2022

Marry me
Comédie, Romance, Musique,

01:52:00   
Réalisation : Kat Coiro

Acteurs : Jennifer Lopez, Owen Wil-
son, Maluma, John Bradley, Sarah Sil-

verman, Chloe Coleman, Michelle
Buteau, Utkarsh Ambudkar, Brady

Noon, Jimmy Fallon
Sortie : 09/02/2022

Mort sur le nil
Réalisation : Kenneth Branagh

Acteurs : Kenneth Branagh, Tom Ba-
teman, Annette Bening, Russell

Brand, Ali Fazal, Dawn French, Gal
Gadot, Armie Hammer, Rose Leslie,

Emma Mackey
Sortie : 09/02/2022

Annatto
Drame social,  01:42:00   

Réalisation : FATIMA ALI BOU-
BAKDY

Acteurs : Salahdine BENMOUSSA -
Mymouna NDIAYE- Nissia BEN-

GHAZI - Abdellah BENSAID
Sortie : 16/02/2022

Sur les écrans casablancais



Les footballeuses américaines bientôt autant
payées que les hommes en équipe nationale

Réaliste, Chelsea a tenu son
rang de champion d'Europe
en titre contre Lille (2-0)
mardi en huitième aller de

Ligue des champions, prenant l'ascen-
dant avant les matches retour mi-mars,
que la Juventus, freinée par Villarreal (1-
1), abordera sans marge malgré le toni-
truant Dusan Vlahovic.

Efficace, à défaut d'être brillant:
voilà le résumé du match de Chelsea
mardi soir mais cela suffit aux Blues,
qui ont puni les Lillois par Kai Havertz
(8e) et Christian Pulisic (63e) sur deux
erreurs adverses.

Le score est plus sévère que le scé-
nario de la rencontre, où l'équipe de
Thomas Tuchel n'a pas tout maîtrisé (9
tirs pour Chelsea, 15 pour Lille).

"On n'a pas joué notre meilleur
football", a reconnu Kai Havertz.
"C'était dur. On n'a pas réussi à avoir

l'agressivité qu'on avait les dernières se-
maines, mais au final, on gagne 2-0,
c'est le principal."

Voilà Chelsea lancé vers le Top 8
européen dans une semaine cruciale où
les Blues affronteront dimanche Liver-
pool en finale de la Coupe de la Ligue
anglaise.

Lille, de son côté, devra hausser
son niveau s’il veut atteindre le premier
quart de finale de son histoire, quinze
ans après avoir été éliminé par Man-
chester United lors de sa première in-
cursion en huitièmes (1-0, 1-0) en 2007.

"On est dans le match, on a des oc-
casions mais à ce niveau-là, il faut mar-
quer", a pesté le capitaine lillois José
Fonte sur Canal+ Sport. "Il nous reste
un deuxième match et on va se prépa-
rer pour faire beaucoup mieux."

A Stamford Bridge, les Blues se
sont facilité la tâche en marquant rapi-

dement un but, sur une tête piquée
d'Havertz, laissé libre de tout marquage
sur corner (8e).

Une erreur d'inattention qui a
coûté cher aux Lillois, pourtant plutôt
inspirés en première période, dans le
sillage de leur maître à jouer Renato
Sanches.

Souvent ralenti par des blessures, le
Portugais a secoué les champions d'Eu-
rope par ses percées balle au pied.

Mais il était bien seul et les joueurs
de Chelsea ont bien muselé les Lillois,
malgré les sorties sur blessures de
Mateo Kovacic et Hakim Ziyech.

En seconde période, c'est encore
Chelsea qui a été le plus réaliste sur un
contre éclair: ballon chipé dans la moi-
tié de terrain des Blues, percée de
N'Golo Kanté, et passe du Français en
bout de course à Christian Pulisic pour
le deuxième but (63e).

De quoi montrer à Lille le chemin
qui reste à parcourir pour atteindre le
gotha européen...

Rien n'est joué entre la Juventus
Turin et Villarreal, dos à dos au stade
de la Céramique (1-1), en dépit d'un
début de match rêvé pour la "Vieille
Dame" et sa recrue Dusan Vlahovic,
néophyte en C1 et buteur après seule-
ment 33 secondes!

La Juve avait toutes les cartes en
main après ce but précoce mais l'égali-
sation de Dani Parejo (66e) complique
l'équation pour les Turinois, qui rêvent
d'atteindre les quarts après deux échecs
consécutifs ces deux dernières saisons.

Vlahovic (22 ans), dont c'était le
premier match de Ligue des cham-
pions, n'a pas perdu de temps en ou-
vrant la marque d'un tir croisé (1re
minute). De quoi donner raison au club
turinois d'avoir investi 70 M EUR en

janvier pour attirer le buteur de la Fio-
rentina.

Ce n'est pas le but le plus rapide de
l'histoire de l'épreuve reine européenne,
inscrit en 2006-2007 par le Néerlandais
Roy Makaay après 10 secondes, mais
c'est déjà un sacré exploit.

"C'était vraiment quelque chose de
très beau, parce que c'était vraiment ex-
citant de jouer ce soir pour mon pre-
mier match de Ligue des champions.
Mais je ne suis pas content à 100% car
on n'a pas gagné", a commenté le jeune
attaquant serbe.

Reste que la Juve a peut-être un
peu trop géré cet avantage et Villarreal,
vainqueur de la Ligue Europa 2021, a
fini par revenir: Parejo, seul dans la sur-
face, a expédié une frappe instantanée
au ras du poteau (66e) et préservé le
suspense jusqu'au match retour le 16
mars.

Ligue des champions

Chelsea
tient 
son rang

La fédération américaine de
football s'est engagée à
payer l'équipe nationale fé-

minine au même niveau que
l'équipe masculine dans un ac-
cord avec un groupe de joueuses,
dont la star Megan Rapinoe, qui
avaient poursuivi l'instance.

"US Soccer s'est engagé à
verser un salaire à taux égal à par-
tir de maintenant pour les
équipes nationales féminine et
masculine lors de tous les
matches amicaux et tournois, y
compris la Coupe du monde",
détaillent les termes de l'accord
entre les deux parties, transmis
mardi à l'AFP.

Vingt-huit joueuses de
l'équipe nationale féminine des
Etats-Unis, championne du
monde en France en 2019,
avaient déposé un recours collec-

tif  contre la politique discrimina-
toire de la Fédération américaine
de football.

"Quand nous gagnons, tout
le monde gagne", a applaudi sur
Twitter la vedette américaine du
football Megan Rapinoe, dans la
foulée de l'annonce de l'accord.

L'accord doit mettre fin aux
poursuites engagées par ce
groupe de joueuses et porte sur
un total de 24 millions de dollars,
dont 22 millions distribués selon
un mode proposé par les
joueuses de l'équipe nationale fé-
minine.

"Evidemment on ne peut pas
revenir en arrière et effacer les in-
justices auxquelles nous avons été
confrontées, mais il en ressort
que cela ne pourra jamais se re-
produire", a également déclaré
Megan Rapinoe sur la chaîne

ABC, saluant "un grand jour".
Egalement interviewée sur

ABC et apparaissant aux côtés de
la présidente de US Soccer Cindy
Parlow Cone (elle-même an-
cienne internationale), l'atta-
quante Alex Morgan a affirmé
que l'accord représentait une vic-
toire pour toutes les parties.

"C'est un pas en avant monu-
mental qui permet de se sentir es-
timée, respectée, et qui répare
notre relation avec l’US Soccer",
a déclaré la joueuse aux 190 sélec-
tions.

"Je ne vois pas seulement
cela comme une victoire pour
notre équipe ou le sport féminin,
mais pour les femmes en géné-
ral", a aussi soutenu Alex Mor-
gan.

L'application des termes de
l'accord dépendra de la ratifica-

tion d'une convention collective
entre les joueuses de l'équipe na-
tionale et la fédération.

Une fois cette convention
collective ratifiée et l'accord ap-
prouvé par un tribunal, les pour-
suites seront éteintes.

La présidente de l’US Soccer
Cindy Parlow Cone avait dit en
septembre espérer "harmoniser"
les primes liées à la Coupe du
monde pour les équipes mascu-
line et féminine américaines, afin
de régler le contentieux opposant
l'instance aux joueuses de l'équipe
nationale.

La question de ces primes a
constitué un volet important du
procès intenté par l'équipe fémi-
nine américaine en 2019, et no-
tamment porté par Megan
Rapinoe, accusant la fédération
de "refuser obstinément" de

payer ses joueuses et ses joueurs
de manière équitable.

La Fifa a par exemple octroyé
une prime de plus de 32 millions
d'euros à la France lors de son
succès planétaire en 2018 chez les
hommes, alors que seulement 3,4
millions d'euros ont été versés
aux Américaines lors de leur titre
mondial de 2019. Et les joueurs
américains, éliminés en huitièmes
de finale en 2014, avaient reçu 4,5
millions d'euros alors que leurs
homologues féminines n'avaient
perçu que 1,45 million pour avoir
remporté leur compétition.

Avec quatre victoires en
Coupe du monde, et autant de
médailles d'or aux Jeux olym-
piques, l'équipe nationale fémi-
nine de football des Etats-Unis
est la plus titrée de l'histoire du
sport chez les femmes.

Sport

Auteur d’une bonne prestation,
Ziyech blessé a quitté le match
à l’heure du jeu.



Les joueurs des équipes ma-
rocaines scolaires de foot-
ball, garçons et filles, ont
forcé le respect par leur ex-

cellence sportive et pédagogique lors
des championnats d’Afrique disputés
à Kinshasa du 17 au 21 février, a indi-
qué mardi Abdesselam Mili, directeur
de la promotion du sport scolaire,
président délégué de la Fédération
Royale marocaine du sport scolaire.

Les joueurs ont fait preuve de dis-
cipline et de technicité sur le terrain
ainsi que de respect de l’adversaire et
d’interaction positive avec leur entou-
rage, ce qui a forcé le respect de tous,
y compris les officiels de la CAF et de
la FIFA et les organisateurs, a affirmé
M. Mili dans une déclaration à la
MAP, à l’arrivée de la délégation ma-
rocaine à l’aéroport Mohammed V de
Casablanca.

Lors de cette compétition, les
équipes marocaines ont fait bonne fi-
gure, avec à la clé le titre féminin et la
troisième place dans le championnat
masculin. 

C’est le résultat du travail accom-
pli dans le cadre du partenariat entre
le ministère de l’Education nationale,
du Préscolaire et des Sports, la Fédé-
ration Royale marocaine de football et

d’autres partenaires, notamment au
niveau de la filière sport-études, a as-
suré le responsable à ce propos. 

De son côté, Youness Rabie, en-
traîneur de l’équipe féminine, a indi-
qué qu’au-delà du résultat, l’objectif
premier reste la formation et l’enri-
chissement de l’expérience, précisant
que ce tournoi avait plusieurs aspects
liés à la culture, à l’échange et au dé-
veloppement personnel.

Avant ce championnat, l’équipe a
effectué deux stages de préparation
qui se sont déroulés dans de bonnes
conditions, a-t-il fait savoir, affirmant
que même si la majorité des joueuses
manquaient d’expérience, elles ont
bien négocié les contraintes comme la
chaleur, le voyage, la longue durée des
escales et le programme d’activité
chargé.

Pour sa part, Zakarya Oumouche,
entraîneur de l’équipe masculine, a in-
diqué que c’était une bonne compéti-
tion avec des oppositions diverses et
variées, ajoutant que les joueurs ont
donné le maximum et ont bien repré-
senté le Maroc. 

De par sa prestation, l'équipe a
montré qu’on a des joueurs de qualité
au Maroc, grâce au bon travail tech-
nique effectué par des cadres compé-

tents, a-t-il noté.
L’équipe féminine a remporté ce

championnat, en battant en finale
l’Afrique du Sud par 1 but à 0, di-
manche au stade des Martyrs. En
demi-finale, le Maroc s’est imposé
face au Bénin (2-1). Au 1er tour, le
Maroc a battu l’Afrique du Sud (1-0)
et la RD Congo (8-1).

Cette première édition, lancée par
la FIFA et la CAF, vise à développer
le football scolaire féminin et masculin
et à faire du football scolaire un vec-
teur d’intégration sociale des jeunes
africains, à travers les valeurs du foot-
ball en particulier et du sport en géné-
ral.

Les couleurs nationales ont été

défendues, chez les garçons, par
l’équipe du lycée Al Kindi de Berkane
et chez les filles par l’équipe du lycée
Omar Ibn Al Khatab de Rabat. Ces
deux équipes ont remporté l’épreuve
scolaire nationale, qui a connu la par-
ticipation de douze formations parmi
les meilleures du sport scolaire de la
discipline.
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Le Raja renoue avec la victoire en Botola

L'ONG Tibu Africa a annoncé,
mardi à Casablanca, l'organi-
sation de la "Girls CAN initia-

tive" pour l'émancipation des filles et
des femmes à travers le football.

Portée en partenariat avec le mi-
nistère de l'Education nationale, du
Préscolaire et des Sports, cette initiative
démarre le 6 mars, avec pour but de
lancer et d'accompagner le débat sur la
promotion du sport comme véritable
moyen d’équité et d’autonomisation.

Ce projet s’inscrit dans un cadre
international qui fait de l’équité du
genre l’un des 17 objectifs de dévelop-
pement durable tels quels sont cités
dans l’agenda 2030 qui répond à la vi-
sion stratégique de l’ONG Tibu Africa,
celle de devenir la locomotive du déve-
loppement via le sport en Afrique à
l’horizon 2030 et qui fait du sport un
vrai moteur de changement dans des
environnements complexes, notam-

ment en matière d’équité et de genre.
La Girls CAN Initiative va cibler

en premier lieu les filles en situation
d'abandon scolaire et les jeunes filles en
situation de NEET issues principale-
ment des zones défavorisées.

Tibu Africa a choisi 12 quartiers
défavorisés de Casablanca. Chaque
quartier représentera un pays africain
participant à la Coupe d'Afrique fémi-
nine de football. Chaque équipe de
quartier sera composée de 20 jeunes
filles bénéficiaires, soit un total de 240
filles : 3 bénéficiaires âgées entre 20 et
25 ans qui seront formées pour devenir
animatrices sport-santé pour un total
de 36 et 17 bénéficiaires par quartier
âgées de 14 à 17 ans seront des
joueuses de football, soit un total de
204.

A partir du 6 avril, à l’occasion de
la Journée mondiale du sport pour le
développement et la paix, un boot

camp de 45 jours sera organisé en fa-
veur des 36 animatrices sport-santé qui
seront formées aux compétences
d'animation de football, aux compé-
tences techniques, comportementales
et entrepreneuriales. 

Il est également prévu dans le
cadre du projet de faire appel à des
femmes coachs et joueuses des Etats-
Unis, des Pays-Bas, du Danemark et du
Maroc pour présenter un modèle à tra-
vers lequel les bénéficiaires peuvent
s'identifier.

S'exprimant lors d'une conférence
de presse à l'occasion de l'annonce de
cette initiative, Mohamed Amine Za-
riat, Ashoka Fellow et président de
l'ONG Tibu Africa, a déclaré que l'ob-
jectif  de cette initiative est de permettre
aux filles de profiter de manière équi-
table du plein potentiel que peut ap-
porter le sport en matière de
leadership, d’émancipation et de réus-

site éducative et professionnelle.
Il a, en outre, relevé que l'intégra-

tion de la dimension du genre dans les
programmes du sport et développe-
ment est une étape importante pour
parvenir à un développement large et
inclusif.

"Le Maroc, à l’image de tous les
pays africains, dispose d’un capital hu-
main exceptionnel, le sport à son tour,
peut être un outil puissant pour appor-
ter une contribution positive à la so-
ciété et aux défis auxquels nous faisons
face chaque jour", a fait valoir M. Za-
riat.

Pour sa part, la directrice provin-
ciale de l'Education nationale, du Pré-
scolaire et des Sports des
arrondissements de Casa-Anfa,
Bouchra Aarif, a indiqué que "Girls
CAN initiative" représente une ap-
proche innovante déployée pour faire
du sport un levier d’éducation et d’in-

clusion socioéconomique.
"Le sport constitue un levier es-

sentiel non seulement pour l'éducation
mais aussi pour la personnalité des
élèves", a-t-elle affirmé, notant qu'il a
un impact significatif  sur les relations
parents-élèves, les élèves ainsi que leur
entourage.

Evoquant les projets stratégiques
de la loi-cadre 51-17 relative au système
éducatif, Mme Aarif  a souligné que le
partenariat avec Tibu Africa contribue
à la réalisation de la réforme souhaitée
par le ministère et au développement
du système éducatif  marocain.

Cette conférence a été réhaussée
par la présence de plusieurs acteurs de
l’écosystème, des chefs de missions di-
plomatiques, fédérations internatio-
nales, des représentants des agences
des Nations unies, des acteurs du sec-
teur privé, experts, médias, chercheurs
et représentants de la société civile.

Tibu Africa annonce l'organisation de la “Girls CAN initiative”

Le Raja de Casablanca a renversé la Jeu-
nesse sportive Salmi par 1 but à 0 mardi au
stade municipal de Berrechid, pour le compte
de la 18e journée de la Botola Pro D1.

Après avoir conclu la première mi-temps
sur un score nul (0-0), le Raja s'est finalement
imposé par un but à zéro.

La victoire a été décrochée grâce à Ka-
dima Kabangu, auteur de l'unique but du
match en faveur des Verts à la 60e minute.

Le joueur du Raja Haitam El Bahja a

écopé d'un carton rouge à la 43e minute.
Au terme de cette rencontre, le Raja, 34

points, demeure à la deuxième place, tandis
que la JS Salmi occupe la quatrième place du
classement avec 25 points.

Lors de la prochaine journée, l'équipe de
Had Soualem se rendra chez l'Olympique de
Khouribga, alors que l'équipe casablancaise
jouera à domicile contre l'Ittihad de Tanger.

A noter que cette 18ème manche du
championnat sera clôturée ce soir à 20 heures

avec la programmation de la rencontre RSB-
AS FAR qui aura lieu au stade municipal de
Berkane, sachant que mercredi, le Wydad de
Casablanca devait affronter le Hassania
d’Agadir.

Il convient de rappeler que cinq
matches comptant pour cette journée ont
déjà été disputés lors du week-end dernier.
Les résultats ont été comme suit : DHJ-
SCCM : 0-0, FUS-MAS : 1-1, MCO-OCS :
3-1 et IRT-OCK : 0-2.

Distinction marocaine aux 
Championnats d'Afrique scolaires
Abdesselam Mili : Les joueurs ont forcé le respect par leur excellence sportive et pédagogique



APetropolis, ville brésilienne où
plus de 120 personnes sont
mortes dans des inondations

et glissements de terrain, les dons af-
fluent depuis plusieurs jours. Mais
pour ceux qui ont tout perdu, il
manque parfois l'essentiel comme des
biberons ou des sous-vêtements.

Les pluies torrentielles de mardi
ont transformé la pittoresque ville de
300.000 habitants, située à 60 km au
nord de Rio de Janeiro, en "scènes de
guerre" selon les mots du président
Jair Bolsonaro qui a survolé la zone
vendredi.

Des équipes de secouristes cher-
chent sans relâche des dizaines de dis-
parus, emportés par les torrents de
boue.

Au milieu de ce paysage de dés-
olation, des bénévoles s'efforcent aussi
de prendre soin des survivants ayant
tout perdu et de répondre à leurs be-
soins immédiats, malgré les défis lo-
gistiques.

Daniel Vasconcellos, un habitant
de 28 ans, a ainsi pris la tête d'une vaste
opération de distribution d'aide.

Lorsque cet avocat et son associé,
Bernardo da Silva Oliveira, se sont
rendu compte que les autorités et les
organisations caritatives n'arrivaient
pas à fournir à leurs voisins l'aide dont
ils avaient besoin, ils se sont retroussé

les manches.
Ils ont ainsi transformé en quar-

tier général leurs bureaux, situé à Cha-
cara Flora, un quartier dévasté par la
catastrophe.

Devant le bâtiment, une longue
chaîne humaine permet d'acheminer
rapidement des packs d'eau minérale.
A l'intérieur, le sol est couvert de piles
de vêtements, de stocks de nourriture,
de produits d'hygiène et d'une myriade
d'autres produits de première néces-
sité.

"Lorsque les glissements de ter-
rain ont eu lieu, nous nous sommes
précipités, avec beaucoup d'autres per-
sonnes, pour aider les gens pris au
piège dans la boue et les décombres",
raconte Daniel Vasconcellos.

Mais une fois que les secouristes
et l'armée sont arrivés, "nous avons vu
que les gens avaient besoin d'un autre
type d'aide", explique-t-il à l'AFP, d'au-
tant que les dons ont commencé à af-
fluer de tout le Brésil.

Mais les deux hommes ont rapi-
dement constaté un écart entre ce qui
arrivait et ce dont les sinistrés avaient
besoin.

"Les centres de dons officiels sont
pleins mais, parfois, ces derniers ne
parviennent pas aux personnes qui vi-
vent dans les quartiers à flanc de col-
line et qui attendent sur place que le

corps d'un membre de leur famille soit
retrouvé", explique M. Vasconcellos,
qui connaît le quartier.

Il a tout de suite identifié ce qu'il
fallait pour les atteindre: des motos.

"Il y a beaucoup d'endroits où les
voitures ne peuvent pas aller, seule une
moto peut y aller", confirme Bernardo
da Silva Oliveira, 29 ans. "Nous arri-
vons à grimper jusqu'au sommet de la

montagne", explique-t-il.
Les deux hommes ont d'abord

commencé avec deux motos et utilisé
les réseaux sociaux pour faire passer le
message et recueillir les dons de leurs
familles et amis. L'opération a fait
boule de neige.

Au fur et à mesure, ils se sont sur-
tout efforcés de faire correspondre les
dons aux besoins des sinistrés.

Au début, l'électricité et l'eau étant
coupées, les habitants avaient surtout
besoin de bouteilles d'eau. Ils ont dés-
ormais besoin de changer de vête-
ments, de changer les couches de leurs
bébés et de se brosser les dents.

"Parfois, les gens reçoivent un
don et ils finissent par le jeter", déplore
Daniel Vasconcellos. "Nous, nous al-
lons les voir et leur demandons: +De
quoi avez-vous besoin?+. Si nous n'en
avons pas, nous allons le chercher au
supermarché."

Les plus gros besoins en ce mo-
ment? Des biberons, du lait et des
sous-vêtements, précisent-ils.

Devant l'église Santo Antonio, si-
tuée face au Morro da Oficina où a eu
lieu le glissement de terrain le plus
meurtrier, le père Moises Fragoso de
Sousa a mis en place une autre opéra-
tion logistique d'envergure.

Une centaine de bénévoles se re-
laient pour trier et livrer des dons aux
200 nouveaux sans-abri réfugiés à l'in-
térieur de l'édifice.

"Nous avons commencé avec
une structure très improvisée mais
nous nous organisons de mieux en
mieux chaque jour", explique le prêtre
de 35 ans. "L'esprit de volontariat des
gens est incroyable à voir. C'est la plus
grande force de travail dans cette tra-
gédie."

Expresso

Mêlée de
feuilles
tendres et
crevettes
sautées

Ingrédients 
1 sachet de mesclun
125 g de crevettes cuites décortiquées
2 oranges non traitées
1 poivron rouge
1 poivron jaune
1 betterave rouge cuite
1 yaourt nature
1/2 citron jaune
3 cuillères à soupe d'huile d'olive
30 g de noix de cajou
Sel, poivre 
Préparation de la recette
Epluchez l’orange et réserver les

quartiers dans un bol.

Lavez les poivrons, retirez le cœur,
puis émincez-les en fines lamelles. Tail-
lez la betterave en julienne. Dans un
petit bol, videz le yaourt, ajoutez le jus
de citron, l’huile d’olive, salez et poivrez,
puis mélangez.

Faites chauffer une poêle à feu vif,
ajoutez une cuillère à soupe d’huile
d’olive, puis faites revenir les crevettes
quelques secondes, salez et poivrez.

Dressez la salade et les légumes dans
des bols, puis ajoutez les crevettes, les
quartiers d'orange, la sauce au yaourt, et
finissez par les noix de cajou concassées.

Servez sans attendre.

"Au moins 1.800 milliards de dollars" de sub-
ventions publiques - 2% du PIB mondial -

sont à l'origine chaque année de destructions d'éco-
systèmes et d’extinctions d'espèces, révèle une étude
publiée jeudi par des entreprises et ONG qui appel-
lent les gouvernements à mieux cibler leur soutien.

Les résultats de cette étude sont publiés par la
"B Team", une organisation co-fondée par le PDG
du groupe Virgin, Richard Branson et réunissant di-
rigeants d'entreprises et de fondations internatio-
nales, ainsi que par "Business for Nature", une
coalition mondiale d'entreprises et d'ONG.

"Les secteurs des énergies fossiles, de l'agricul-
ture et de l'eau reçoivent plus de 80% de toutes les
subventions néfastes pour l'environnement", indi-
quent ces organisations dans un communiqué, ap-
pelant les gouvernements à les "réorienter, les
reconvertir ou les éliminer" d'ici 2030.

Parmi les subventions mises en cause figurent
par exemple celles aux exploitations bovines et à la
production de soja au Brésil, pour leur rôle dans la
déforestation, ou encore les soutiens aux biocarbu-
rants en Europe qui encouragent l'extension de
terres arables au détriment de la biodiversité.

La subvention de l'irrigation dans le district de
Palo Verde en Californie est aussi pointée du doigt,
accusée de favoriser la sècheresse, ainsi que les aides,
en Iran notamment, à l'électricité ou au carburant
alimentant des pompes à eau épuisant les nappes
souterraines à un rythme trop rapide.

L'étude chiffre à 640 milliards de dollars par an

les sommes reçues par le secteur des énergies fossiles
qui contribuent notamment à la pollution de l'eau et
de l'air ou à des affaissements de terrain.

L'agriculture est quant à elle concernée à hauteur
de 520 milliards de dollars, et se trouve liée à des pro-
blèmes d'érosion des sols, de pollution de l'eau ou
de déforestation. 155 milliards par an encouragent
des gestions forestières non durables, selon les au-
teurs.

Mais l'enquête montre aussi qu'un meilleur ci-
blage des subventions pourrait contribuer à mettre
un terme et même à inverser ces pertes naturelles
d'ici 2030 tout en bénéficiant aux entreprises alors
que "plus de la moitié du PIB mondial (...) dépend
de la nature" à des degrés divers.

Cet appel a lieu à quelques semaines d'un pro-
chain volet de la COP15, la convention de l'ONU
sur la biodiversité, qui devait avoir lieu en janvier à
Genève mais a été repoussée à cause du variant
Omicron et doit se tenir désormais du 13 au 29 mars.

Mais "toute réforme des subventions doit pren-
dre en compte les impacts sociaux et environnemen-
taux, pour éviter d'affecter les ménages les plus
modestes et les communautés les plus vulnérables
autour du monde", selon "B Team" et "Business for
Nature".

"La nature décline à une vitesse alarmante, et
nous n'avons jamais vécu sur une planète avec aussi
peu de biodiversité", déplore Christiana Figueres, du
groupe de travail sur le climat de la "B Team", citée
dans le communiqué.

1.800 milliards de dollars de subventions 
annuelles contribuent à la destruction de la planète

A Petropolis, des bénévoles au plus près des besoins des sinistrés
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